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m ands puis se  virent, en 1921, assigner un territoire qui devint, 
en 1927, la Prélecture Apostolique de Kagoshima dont le Père Egide 
hoy, de Québec, lut Prélet Apostolique.

Bien que la province franciscaine canadienne compte des su ­
jets en Chine, au Maroc, en Terre Sainte, c'est dan s cette partie de 
la Vigne du Seigneur qu elle orientait le plus volontiers ses  reli- 

Le Parc des Laurentides, cette im m ense réserve de chasse et Çfieux rêvant d'apostolat en pays de m ission. Le zèle apostolique 
de pèche qui est l'une des grandes attractions de la province, date, 2t 1 élan m issionnaire, si iortement encouragés par les Souverains 
celle année, de cinquante ans. L'idée en lut lancée en 1895 par Pontiles, continuaient de procurer au  Japon de valeureux apôtres 
l'hon. E.-J. Flynn, premier ministre conservateur à  Québec, m ais on quand l'affreuse guerre éclata avec la soudaineté que l'on sait à 
n'en com m ença, à  bien dire, l’am énagem ent qu'en 1896 sous la di- Pearl Harbour. Alors, c'en fut fait de l'oeuvre m issionnaire au J.a- 
rection de celui que l'on pourrait appeler le dernier de nos grands pon. « L'Eglise canadienne franciscaine n'existe plus 
trappeurs, Thomas Fortin, qui fut guide forestier, gardien et inspec- ces jours derniers, l'un des apôtres de cette Eglise forcément de re- 
teur du Parc pendant près de cinquante ans, après en avoir été tour au pays. « Tout sera à recommencer ! 
le fondateur.

UNE “  GUERRE 
MANQUEE

1 1 La f in  de  la  g u e r re  n ’e s t  p a s  
fac ile  à  p r é d ir e

Fantpnrc Hnnt il faut tpnir solide chez les soldats allem ands lemands de première ligne a dl* 
rdUIBUl 5 IIUIII II IdUI Itillll e , Von ne constate aucun signe minué en réalité, m ais les auto-Et I
C O n i D t e ,  —  LGS r B S S O U r -  sérieux de Lcdblesse mais, dans la rites nazies ont cherché à  réparer

j  . population civile, le moral est cette lacune en fournissant plus
CBS OB I e n n e m i .  beaucoup plus faible et continue d'armes aux divisions qui comp-

à baisser sans cesse. 1 tent maintenant chacune 300 ca­
ll semble cependant que la si" nons ou mortiers et 600 mitrail* 

tuation militaire et économique de leuses.
Le Parc des Laurentides, on le sait, est une réserve ..... .......... ....  ... ■ ■ ■■ ■ ___ y ______  1 Allem agne soit actuellement Le Japon n'a nullement à s'in*

do plus de 4.000 m illes carrés dont plusieurs parties, encore inacces- Do hautes autorités civiles et meilleure qu en 1918. La situa- quiéter du problème de la  main-
sibles, n'ont été fréquentées, dans le passé, que par des Indiens, des _ _  — ^  — militaires ont prédi la victoire al- l*on alimentaire est supérieure à  d'oeuvre, car 2.000.000 de Japo-
tr.ippeurs. des flotteurs de bois et des bûcherons. Ce sont ces gens- A 5 6 1 ^ $ * ©  S  Tl 2 *  liée dès cette année. Il est cer- ce*'e <4U ont connue les Aile- nais d'âge militaire n'ont
là, qui. peut-on dire, ont fait la géographie du Parc: m ais au  petit ®  ^ * * * * * * * *  *  ** * * Mr  *  tes difficile de prévoir la fin im- mands à la fin de la dernière core été mobilisés,
bonheur, en vue seulem ent de se comprendre les uns des autres, H hflfcSttS H t£ 3 f6 * i!0  médiate de la guerre car, si l'on Querre. La machine de guerre al- s'inquiéter non plus de sa  situa-
san s avoir le moindre souci de désigner les accidents de terrain considère la situation militaire ac- demande a aussi à sa disposition lion économique grâce aux riches
par des noms caractéristiques. Nos gen s en général ne s'imposent ________  tuelle sur tous les  fronts, on cons- une main d oeuvre abondante. En conquêtes qu'il a réussies depuis
p a s beaucoup de peine pour donner des noms aux lacs, aux riviè- I n nrpmmrp pvnprÎPnPP fl'lin nflllVP2ll CVCtPRIP Hp Hphhio tate °  l'évidence qu'il reste enco- ^39, 23 millions d'hommes tra- le début de la guerre dans le Pa­
res. aux m ontagnes qu'ils croient découvrir. Ils désignent un lac *-d [Jl CÜllUI C tJApcI ItJllüü U UN IIUUYCdU ojlOltilllc U G UcUldlC- re beaucoup de travail à  accom- vaillaient dans les usures de guer- cifique.
tantôt du nom d'un trappeur qui y  a eu une aventure, si minim e mont Hpc rime / plir avant d'écraser un ennemi re nazies tandis qu'aujourd'hui Toutefois, la principale faiblesse
soit-elle, tantôt du nom de famille d'un -■ jobbeur » de bois quelcon- muni U0 i aussi puissant que l'A llem agne on en compte 35 millions. De plus, du Japon est le fait qu'il dépende
que; tantôt ce sera par le nom d'un anim al qu'ils désigneront une ----- ;------  , ou le Japon. les Nazis sont maîtres d'une po- d'une manière vitale de sa  mari-
m ontagne sans importance, ou par le  nom d'un oiseau. C'est pour- Janvier 1944 fut une surprise prudents, en allant au ralenti et jj faut tenir compte de plu- pulation de 300 millions de per- ne et qu'il ne puisse poursuivre
quoi nous avons tant de noms géographiques qui se répètent à l'in- Pour tout le m onde par son inso- en se  signalant aux regards par s ieurs facteurs lorsque l'on cher- sonnes soum ises au service de un programme de construction
fini. Et ces noms ne sont pas toujours jolis ni harmonieux. Il en %te. terne et monotone tempéra- ; l'éclairage intermittent de leurs che à scruter l'avenir de la guer- l'Allemagne. I navale équivalent à ses pertes
est ainsi, plus peut-être que dans n'importe autre région, dans le lure. sans froid vif, sans vent et phares. On -eût dit, à voir de quel- re- L'Allemagne ne manque pas] très lourdes. En 1943, les pertes

sans neige. Février, par contre, ; le m anière tout ce monde à pied n esl certain que l'Allem agne » d'hommes dans l'armée. On dit | navales japonaises ont dépassé
M ais on ne peut p as dire la même chose des noms donnes par nous a gratifiés, cette sem aine, et en voiture voisinait bon-enfant, est encore une grande puissance que la cam pagne de Russie a < de 60 pour cent la construction na-

les Indiens, et qui sont en général plus caractéristiques, plus des- d'une formidable bordée d'épais- un peu pêle-m êle, sur la chaus- militaire malgré les revers q u elle  ’ coûté 40 divisions à l'Allemagne j vale. Il est évident que le Japon,
criptifs et. en bref, significatifs. se neige accom pagnée d'une des 1 see. entre les talus, qu'on s'était a ^ubis. En dépit de ses  lourdes et que la cam pagne d'Afrique lui puissance insulaire, ne peut pas

A propos des Indiens et du Parc des Laurentides. sait-on que les Plu<? ’dolentes tempêtes que l'on tacitement entendu pour se  traiter pertes, la wehrmacht est encore a coûté huit autres divisions. Ces résister longtemps si sa  marine
sau v a g es de Lorette. près de Québec, ces pourtant paisibles descen- ait p” es depuis bien longtemps, les uns les autres avec de mutuels très forte et elle peut résister en- pertes sont énormes, mais il con- faiblit aussi rapidement,
dants des Hurons, anciens alliés des Français du Canada, faillirent encr > q u e lle  n ait été que d une égards et se  partager à 1 amia- i core longtemps aux Nations u- vient égalem ent de signaler que constaté d'ailleurs
déterrer la  hache de guerre et marcher en  armes contre les descen- durée relativement courte, soit ble l'usage de cette « conforta- j nies. Elle est aussi bien équipée l'Allemagne 
dants des alliés de leurs ancêtres ? Il y  a de cela trente-cinq ans. quelque 24 heures. Dans le fort ble » chaussée sans neige fati- pour se  défendre. b e l le s  divisions en 1943.
Et ce fut à propos de ce  territoire que Blancs de Q uébec et Hurons de la bourrasque, la visibilité fut gante et encombrante. « Passez, Toutefois, comme en 1918. il
faillirent en 1909 en venir aux mains. des plus m auvaises à cause de monsieur le camionneur ou mon- esl probable que la résistance al- vent cependant pas servir offica- aux forces navales a lliées. Le

Comme on le pense bien, puisque l'on voulait établir une réser- 1 intense et aveuglante poudrerie, sieur le chauffeur ! » sem blaient lem ande s'effondrera lorsque le cernent sur la première ligne. El- Japon ne peut pas, non plus, riva-
ve  de chasse et de pêche, il importait de passer des lois et de faire qui parfois empêchait de voir dire gentiment les piétons et pié- j moral sera lui-même effrondré. les doivent être cantonnées à l'in- User avec les Nations Unies dans
des règlem ents prohibant chasse et pêche. Naturellement cela ne quoi que ce soit à cinq pas, ce ton...nés. « Après vous, après Actuellebent, le moral semble térieur. Le nombre de soldats al- lu construction d'avions, 
faisait pas l'affaire d es sauvages. Aussi, faisant fi des lois et des gui rendait extrêmement d.ange- vous, cher monsieur, gentille m a- j m
règlem ents et armés de tout leur attirail de pêche et de chasse, ils reuse la rencontre des véhicules dam e ou m adem oiselle, brave j-
envah.rent ni plus ni moins le Parc, en mars 1909, établissant tout untre eux ou avec les piétons, petit garçon ou petite fille ! » , ,  » f I r ’ im l  wTixfi n n  n n  f  1 n r i I T  » I M T ’PlTi'XTlP I 1 r iim if  s n irvri
d abord leur quartier général au lac Jacques Cartier où ils défièrent dans les principales rues, où il é- sem blaient leur répondre les gens ] I h X A l  I d lYl U N  S Î S  \  F i K I r A K r N l  A III* F F l l l m F  I A M m  A Ha ! Si1
les premiers gardiens qu'ils rencontrèrent. Ceux-ci. inférieurs en tait quand m êm e facile de circu- du volant. Ah ! oui, cette sem ai- ' ^ U  r t  L L L l l I f t l l l / U  ÜLi 1 l l L i l  r t l l L l l  1 r t  1 / L l  L i t  1 / l l L  L ift 1 l l l L r t l l l / U
nombre et peu armés, s'adressèrent au gouvernement qui envoya  à 1er. grâce au prompt déblaie- ne. on se serait cru à l'époque PONTRF I T R f l ï lP F ^  HF ÇT A i INF
leur secours des hom m es de la Sûreté Provinciale sous la direction nient de la chaussée par la char- charmante <18771 où Arthur Buies v U l l  1 lYL LLiU I IXU V 1 L u  l/L i U  1 f t L l l l L i
du sergent Buteau et du constable Powers. rue-automobile de l'entrepreneur écrivait de la  population rimous-

On parlementa tout d'abord. Le chef, « Plume d'Aigle » ou Emile St-Pierre, chargé cet hiver koise qu'elle était
" Oeil de Perdrix », s'adressant aux représentants de l'autorité, é- de l'entretien de nos rues. Cette se " et que Rimouski était
mit la prétention que le territoire du Parc appartenait
en vertu d'un traité passé sous le gouverneur Aylmer et qui leur veau systèm e a  été m erveilleuse- se a isée et de l'urbanité cordia-
accordait des droits sur tout ce territoire. Il alla  m êm e jusqu'à pré- nient réussie, même s'il n'a pas le », tant il paraissait y avoir de
tondre que ce dernier leur avait été donné par le roi de France, Louis ^té sans comporter certains in- bonne humeur et d'entente cor-

Rien que ça. Devant ces prétentions, il n'y avait ni loi ni convénients mineurs —  quel diale entre tous ces concitoyens
règlem ent qui pussent prévaloir. systèm e n'en a  pas, voire qui usaient conjointement -et libé-

Fort de tels arguments, les Indiens se préparèrent à résister sé- dans les  v illes les mieux organi- râlement du centre déneigé des . . . . .

a r t a i s - * • plus- 1bu”  —  « — — —  sits:sslrsssz molndra srzz

<3ran^ f  tribunaux du pays. Et les choses en restèrent là. que les automobilistes et m êm e vec ensem ble, au succès du nou-
N em peche qu aujourd hui ce sont les Indiens qui respectent le  ês cyclistes, car dans la  journée veau  m ode de voirie

m ieux les lois de chasse et de pêche. Il est vrai qu'il y  va  de leu? m™ e  de la tempête <15 février) ver qui a permis à  tout Rimous-
întere*. il y  eut des travailleurs qui se  ki d'affronter et traverser l'une des

Henri DESCHAMPS rendirent à  leur ouvrage et 
- ■ vinrent en bicyclette

&disait donc»»«

(Commentaires de la British 
United Press'Serge DUHAMEAU.

'

pas en- 
11 n'a pas à

Parc d es Laurentides.

On a  
récemment,

a mobilisé 60 nou- lors de l’invasion am éricaine des 
Marshall, que la marine iaponai* 

Ces nouvelles troupes ne peu- se hésite maintenant à  faire face

Comme ils défendent en Italie chaque pouce de te rra intrès sorteu-
par

Hurons première réelle expérience du nou- exc .lence l'endroit de la polîtes- ‘ sible et ils suivront la même ligne 
de conduite qu'en Italie.

Une dépêche de Stockholm à sa lutte contre les Russes, les or­
bes Allem ands s'efforcent d'é- Londres annonce que Hitler aurait m ées allem andes étaient victo- 

loigner la guerre de leur terri- adressé une note au  gouverne- rieuses en Russie, m ais mainte- 
toire afin d'épargner à la popu- ment de Helsinki le m enaçant de nant elles subissent d'effroyables 

p a y s les hor- prendre ce qu'il appelle des me- revers.
En plus de tenir la  guerre le  

plus longtemps possible éloignée  
de leur territoire, les  Allem ands 
ont une raison morale de garder 
la Finlande dans leur orbite. 

Dans les pays satellites, le mo-

aux (Commentaires de la British 
United Press)

Les temps sont cependant chan­
gés. Lorsque la Finlande a  repris

XIV.

au

de stratégiques et peuvent se  rendre

Ce sont des raisons économi- guerre. Si Berlin permettait à  la  
que , ques qui, actuellement, poussent Finlande de négocier un rappro-

rcr à suivre la m êm e tactique en 
Finlande. On se souvient
lors de la dernière guerre l'armée les Finlandais à  poursuivre la  chôment avec les Alliés, l'exem- 
allem ande a capitulé avant de se guerre jusqu'à la limite de leurs pie entraînerait d'autres peuples 

. . -, . . . .  , , , I replier sur le sol allem and parce forces. D'abord, la Finlande ne à sa suite,
en re- P mpe es îver de tous l e s . que 1q popuia tion civile ne pou- possède des réserves d'approvi-, Il appert donc que les A ile-

l £ , W °  £ ,  e -. -VOie ' J ? alS , eux. : à  la Finlande 400 millions de dol- troupes de Staline réussiront à  i-
tinct nft^iûc V* reso u# e Les observateurs sont d'avis lars, 800.000 acres de terre, six soler la Finlande «et à renouveler

« L'Eglise franciscaine du Japon n'existe plus », disait tout ré- laissèrent les \ioiioW* mar* A 13 P0inÎ6“3U-PÈTS 3 ue les troupes a llem andes con- millions d'acres de forêts et 430 ainsi leur exploit de Stalingrade
comment avec m élancolie un franciscain  canadien-lrançais, le Pere cher sur le Davé sol’Ĥ  H 1 ______  tinueront à combattre en F irlair usines. Les Finlandais ont voulu a m oins que l'Allem agne n'entre-
Lmilien ietreault, qui, après avoir p asse  quinze ans dans un diocè- ch m i« 4 o  r Q 1 ° °  °  , „ i de même si ce p ays désire se re- reprendre ces pertes en s'unis- prenne l'invasion de la Suède
a lo fr  ^  R e l i g i e u x  canadiens-français. spectacle p itto^sque. q u o iq L % e e ^ l r i J n J e l e n Z "  ^ L p S *  ^  ^  '°  ==n, à  l'Allem agne dans sa  g u e r  pour y  piller le minerai de fer de

-
u  " « Æ f s  I Buies et Asselin

çois-Xavier. Apres lui. les Franciscains, les Dominicains, les A u­
gustins, héritiers de son zèle, continuèrent son oeuvre au prix de 
: ides sacrifices m ais non san s de consolants résultats, 
que bientôt on compta au Japon près d'un million de chrétiens 
crûtes jusque dans le palais royal de l'« Intouchable 
cutions commencèrent et il y  eut maints martyrs, plus de deux 
t iè c le s  durant, ensuite, le Japon s'enferma dans un isolem ent farou­
che non m oins funeste au progrès matériel qu'à la religion.

Mais, de nouveau, la renaissance catholique allait s'opérer dans 
ce p ays barbare. En effet, en 1844, un prêtre des M issions Etrangè­
res, le Père Forcade, accom pagné d'un cathéchiste chinois, débar­
quait à O kinawa sous la  protection du drapeau français, 
une ère de tracasseries de la police japonaise.

d'hi- ;

UNE OEUVRE 
ANN EA N TIE i

dants prennent déjà des mesures »'e contre la Russie qui l'avait dé" ce pays et protéger les troupes 1- 
en vue de ce développem ent pos-1 ïà  vaincue. so lées en Finlande.

UJSTINGUISHED FLYING 
CROSS

A I ---------
A  Un bébé âgé d'un an a reçu 

épinglé à sa  petite robe, le »  ^  
brevet de bravoure 0 . F. C,

I m érité par son père mort en 
\ héros,

| Mais le sergent de Shirley ne sut 
jam ais rien de sa Distinguished

I Flying Cross.
Un beau major, lui-mëme tout 

chamarré de décorations et de g a -  
l Ions d'or, rendit visite l'autre jour

prisonniers.

\

européenne.

Extrait des « O ubliés », le ré­
cent ouvrage de M. Damase Pot- 

/  vin, à  la fin d'une étude sur Ar- 
•' thur Buies :

FONDATION DE CERCLES 
jLACORDAIRE ET JEAN-

trois autres preuves que son papa  
avait été un bon soldat. La céré­
monie eut lieu à Butte, Montana, 
où habite la jeune veuve de Gio- 
net, près de l'aérobase de Great 
Falls où le héros s'entraîna à  son  
rude métier de bombardier.

NOS COLLEGES 
:|AU MICRO

De sorte
re

Les persé- NE D’ARC A RIMOUSKI». a En terminant cette très pâle 
esquisse d'une v ie  à la fois lé-

, , . . .  . . . .  , gère, sérieuse, aventureuse, utile, /  ---------
im anche sou. le 13. avait lieu et féconde, il nous plait singuliè-r i e plus jeune décoré de la D.

1CV a,“ L dJ ? ; ete '̂ QU S° ml" rement de faire remarquer que les Jf .C. en captivité est indubitable- Le petit enfant, am usé de toute 
r - y  , , - ,U prem'cr • deux plus illustres et intrépides ment LéonardA . Gionet. âgé d'un la chose, se mit à  gazouiller, à

ercle Lacordaire et du prem ier. chevaliers de la langue française l an . füs de feu Léonard-A. Gionet, rire, à battre des m ains. L'officier, 
y _ q- • • . v^itoxriioU » i > C j  Jeanne a  Arc. dans le dio- quc j-on ait eug au Canada. Ar- héros de Shirley. Mass., qui périt la  gorge serrée, les larmes aux

ntoires du Mikado. Les m issions françaises se  multiplièrent. se dé- ges au Micro ». à Radio-Canada, m es et jeunes filles dans le Cor- ^  k)- Ce,s dc^  etolks-| d unt 1 orieresse Volante. G n . Il n est pas vrai que le petit
vclopperent. m em e rapidement. Los religieux franciscains furent le dim anche, vingt. La séance se  cle Jeanne d'Arc. de notre littérature furent des gens , sergent technicien, était sans f. Leonard, comme racontait une
à l'avant. Ils eurent, de nouveau, leurs martyrs. En 1891, Léon déroulera à  la salle de l'Ermita- On sait que les membres de ces du " bout d cn bas "••• üste ainsi que mitrailleur de bom- depeche venant de Butte, ait dit
XIII crut bon d'établir au  Japon la  hiérarchie épiscopale. Il y  a  un ge. chem in de la  Côte-des-Neiges, organism es de tem pérance s'en- hardier. Et son record d héroïsme  ̂au beau  major:
archevêque à  Tokio. On compte des évêques et des prêtres japo- à  Montréal. gagent, sur l'honneur, à  ne jam ais ca le du programme. combat était tel, que la D.t.C., Parle sans t'émouvoir,
nais. L'ordre franciscain se glorifie d'avoir renoué depuis 1906 la Les délégués du Séminaire de faire usage de boisson alcoolique. Des membres de cercles fon-■ o plus grand honneur quo décor- Je  suis jeune, il est vrai; m ais aux  
chaîne de ses m issions japonaises brisée par plusieurs siècles de VaUeyfield seront MM. Gilles à  n'en p as garder dans leur mai- dés récemment à  Mont-Joli, Ste- *t " e 1 a.vla.tl° n ' j 3111.™ .a “  de âm es bien n ées
persécution. Les Franciscains vinrent de tous les pays, de la Fran- Langevin, Jean Girouard et M ar-, son, à  n'en pas offrir et à n'en i Udile-sur-Himouski, bt-Hobert * m édaillé de 1 Air, de 1 Etoile , La  v a leur n'attend pas le  nombre
ce, de l'Italie, de l'Allem agne. Le C anada français ne tarda pas cel Dandurand. j pas transporter. Ils ne font pas la  B-3llannin et Nazareth, reçurent !^dargent^et^de^Coeur^e^Pou^^e. i ^ des années,
à S3 joindre à  cette croisade. C'est en 1920 que les Franciscains Les délégués du Collège Ste- guerre aux distillateurs, aux bras-1 leur initiation, en même temps | En une dépêche au « Travail-
canadiens-français déclarèrent, à  leur tour, la guerre au dém on ja- Marie seront MM. Pierre Fiché, seurs ni aux buveurs, m ais uni- que les m embres de Rimonski. , U am ache, aumônier général. i leur ». Léonard nous assure que
ponais. Les m issionnaires qui méritent d'être appelés les pionniers Lucien Donnais et Paul Amyot. I quement à l'alcool. La cérémonie était présidée par I Mgr üam ours. V.G. reprèsen- ’ ce qu'il a vraiment dit au beau
de la  m ission canadienne du Japon sont le Père Pierre Gauthier, de Sujet: la  civilisation rom aine.1 La cérém onie fut des plus im p o-1 le  Dr Sarto Sirois. président du ; tait S. Ex. Mgr l'Evêque et pro- 1 major, ce  fut 
Montréal, et le Frère Gabriel Godbout, du diocèse do Q uébec. Ils depuis la fondation de Rome jus- santés et se déroula en présence Cercle Lacordaire de Riviére-du- i nonça une courte allocution. | D ada dada loulou. Dada où dada?
furent les ouvriers de la  première heure et les premiers au ssi à  faire qu'à Charlem agne, aux points de d'un public nombreux ot sym pa- Loup, et des discours furent pro- j Le travail d organisation des i Le beau major ne répondit rien,
connaître et aim er dans ce  lointain et redouté p ays le  nom canadien, vue de la littérature, de l'histoire, thique qui remplissait la  sa lle , nonces par le Rév. P. Ubald Vil- cercles Lacordaire et Jeanne d'Arc, !

Après les pionniers, ce  fut toute une arm ée de m issionnaires de des institutions et des sciences. L'orchestre du Séminaire et la  leneuve, O.M.L, M. Joseph Vézi- d an s le d iocèse de Rimouski, est
l'ordre de Saint François qui prit la  route du Japon. Les C anadiens Pour la  direction de l’ém ission, chorale des é lèves s'acquittèrent na. de Q uébec, représentant du d irigé par le  R. P. Villeneuve, 
prêtèrent tout d'abord main-forte aux Franciscains français et aile-1 Me Jean-Pierre Houle. avec honneur de la  partie musi- Conseil central, et M. l'abbé R.  ̂ (Communiqué).

i
.

Le Séminaire de VaUeyfield 
et le Collège Sainte-Marie à 
la  séan ce du dimanche, 20 
février, à  7 h. du soir.

Suivit 
Le Père dut rentrer

<

Yvonne Le MAITRE.
, ( « Le TRAVAILLEUR », 

Worcester, M ass.)
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tribunaux lui étaient fermes.
• Le projet de loi pour rétablir
l'ancien système des trois armées
d'études sans stage sera présen­
té au parlement de Québec d'ici
peu. aim que le changement soit
effectué assez tôt pour que les é-
tudiants de cette année devien­
nent avocats dès le mois de juil-

üollision à SayabecUNE NOUVELLE VILLE SERA Les travaux du pont
FONDEE SUR LA COTE NORD de Ste-Anne-des-M onîs

DISCOURS DE M , EMMA— du comté.
Date : 24 janvier. LE STAGE D'UN AN

Zenon St-Pierre, maire, nniin  i ro  | r i | | i r p
La Municipalité de Si Valérieri, lu U n  L tu  Jl UIi Lu

Henri Cimon, secrétaire. AVOCATS SERA ABOLI
Municipalité de St-Valérien,

Comté de Rimouski.
J'appuie do toutes mes forces QUFBEC. — Un projet de loi so­

les résolutions adoptées par !• s ra présenté à la Législature au 1st prochain, apres examens,
municipalités de mon comté con- cours de la présente session, pour ■ , ■ ——
tre l'entrée des réfugiés et contre modifier la loi du Barreau d" ma-
l'immigration d'une façon géné- nière à permettre aux étudiants ,
foie. en droit qui ont passé leurs ex V6I6f2<lS 06 lE“

Le discours du trône nous an- amens de licence et de pratique i_.._ fJ'niltrPiïlPr
nonce que le Gouvernement a et prêté serment devant le secré* IUUI U U J II CHIC!

•ion de doter le pays d'al- taire général du Barreau d'excr-er Deux convois spéciaux sont ar-
locations familiales. J'espère que leur profession immédiate, sans rivés en gare à Lévis lundi, ra ­
ce n'est pas seulement une pro- avoir à faire un stage d'une an- menant plusieurs centaines de
messe électorale mais que nous née dans une étude d'avocat. La soldats canadiens revenus d'ou-
a  i rons au cours de la présente présentation de ce projet de loi tremer. Une cinquantaine de ces

En « opposition » ou projet d 'im - session, uro mesure établissant sera la conséquence d'une déci- militaires sont descendus à Qué-
n ii jiotion de iréfugiés d'Europe au les allocations familiales. Ces sion unanime du conseil général bec pour se rendre au dépôt de
C anada contrairem ent aux Uns ua allocations familiales ne devront du Foréau, réuni à Québec le district, à Lauzon. Le groupe était
pays. Pa s  être limitées aux familles de 12 février et d'après laquelle le en grande partie composé de mi*

Considérunt que le m inistre fé- cing on six enfants, mais devront stage, que l'on considère comme liiaires malades ou licenciés de
déral 'de l'Im m igration, Monsieur s appliquer à toutes les familles, tenus nerdu, devra être aboli. l'armée pour cause de maladie.

! Urorar, déclara it lo 3 novembre onel que soit le nombre des en- Le système du stage n'.aura pas Parmi ces militaires, on remar-
1943, selon le rapport de la Mont- fonts . duré longtemps dans la nrovince que les soldats Léonard Vignola,
real Gazette, page un, ce qui suit: Dans la province do Québec el* de Québec. Il existe en France et de Rimouski, de l'artillerie cana-

■ Le Canada oifre un dom icile  ês ne sont pas rares, les familles B a f^ -u  d" rn in  nrovince a- dienne, H. Beaudet, R.C.A., des

I

Mardi matin, vers 7 heures, a- ^|UEL G
•.taw que la visibilité était tort

Les travaux pour la construe- mauvaise à cause de la tempête
lion du pont se poursuivent bon jg  neige, une collision entre deux

n'avait (IR VillB QU6 16 nom< °  Ste-Anne des Monts. Dé- convois s'est produite à Sayabec,
“ i jà deux caissons sont remplis de à un mille de la gare. L’Ocoan

rüî w a iio  Mnrin ciment, et l'on procède actuelle- Limited a  frappé un wagon d'un
QUEBEC. _ ' ment au coulage d'un troisième: train de fret sur la vnb ^'évPe-

dèputé libéral de Quebec cen . .jg serajenj déjà en mosure ae ment; par suite de l'aiguillage,
est le  p a rra in  d un résister aux grands courants du i Océan s engagea sur la voie un très grand nombre de requê

1 Assemblée egis a e ^  printemps. L'actif entrepreneur, d evitement. frappa un wagon, tes qui m'ont été adressées par
M. L.-P. Couture, i.c., semble vou- qui renversa Je suivant, ce qui des conseils municipaux de mon
loir battre tous les records. Il est provoqua lincendic des doux wa- comté, en opposition à  l'immigra-

' très probable que. si rien n 'e rl—.- gens. La locomotive du rapide a tion et à l'adoption, si on peut
ve la marche accélérée des tra- subi des dommages. 11 semble parler ainsi, de réfugiés. Je
vaux. le pont sera ouvert a la cir- que tous les voyageurs d lirai- nerai lecture d'une do ces réso-
culation avant la date prevue par ted ont ressenti le choc, mais per- lutions à cette Chambre :
lo contrat.

I
I

Forestville, qui jusqu'à présent LA CHAMBRE LE 3 FEVRiER
(SUITE)

Monsieur l'Orateur, j'ai en main

que
diera bientôt et qui a pour
d'ériger en municipalité de ville,

charte, le territoire deavec une
Forestville, dans le comté du Sa
guenay, et situé presqu en --
de Rimouski sur la côte nord du

iace

f le u v e .
Ce projet de loi est présente

la requête de M M . Joseph-Ar­
mand Cantin, commis. J.-Edgar n  ,. .

L e v e s q u e ,  contremaître, Joseph- tlBCIIOllS OU
Cercle des Fermières

Edgar Porter, arpenteur-géomètre
et ingénieur forestier, de Lauzon. L'élection des ofiicièr-es et di- - Dln-ini
et Archibald Campbell Butler, de rectrices du Cercle des Fermiè- u 11 i 11 » U ■-
Québec.

Ces pétitionnaires ont lait ob- su;,.
des travaux considé-

soone n'-t été blessé. La voie ler-
-  rc? était obstruée pendant quel-

! auos heure-, il s'en est suivi un
retord '-'•r t t  de tons les freins.

Résolution
sur

Prochain congrès

res de Rimouski s'est faite comme
QUEBEC. — l e Bureau nr-.- iv>-

Présidente. Mme Cyrille Hupé: cial de ’n Fédération Caf'-clique aux réfugiés. Un agent d immigra- de dix ou douze enfants. On en voit cru bon de l'adopter afin de bept-lles. H. Brosseau. de St-
Jos. La- des Institutrices Rurales de la ’ o- tien est Renvoyé en Europe et le trouve de plus nombreuses -snco- donner la chance aux jeunes .a* Louis du Ha ! Ha !, du régiment

Mlle Ho- vince a tenu sa trois-àm" r Au ion inversement fédéral considère- re- Pour ma part, j'appartiens à vocals de recevoir une formation de la Chaudière. W. Emond. du
bibliothécaire, régulière les 12 et 13 févrie- der- ra d ’une façon sym pathique 1 im* une famille de quinze enfants, et une expérience de la pratique 22e, d'Amqui. P. Gagnon, de St-

ressources forestières de la ré- Mlle Adee Pelletier; conseillères, nier. L'importance des cu«\stions m ig ia tion  au C anada d 'un  n o m tie  douze garçons et trois filles, et je du droit avant de se charger eux- Louis du H a ! Ha 1, du 22e, A.
g Ion. Ils estiment que ce develop- Mme Leon tit-Pierre, Mme J."A. au programme avait attiré Vt plus indéfin i de réfugiés. » cro-s que, dans le comté de Ri- mêmes de plaider devant tous les Gallant, de Rimouski. du 22e, J.-
pement est essentiel à l'alimenta- Marcil, Mme Gonzague Bell nvan- nombreuse delcga'.ion connue a Considérant q u 'il est notoire que mn” 3' i  ces familles nombreuses tribunaux. R. Patry, de Rimouski. des appro-

date. Toutes les présidentes se la  United Jewisli Refugees & W ar Peuvent encore se rencontrer. Le La Loi du Barreau fut changée visionnements et transports, T.
sont fait un devoir de venir H's- Re.iel Agencies, avec siège so- Gouvernement, qui a toujours re- en conséquence. Au bout de trois Plourde. de rtiviere-du-Loup, du
cuter de leurs intérêts et n - n »  1-s c ia l au No 1121 Ouest de la  rue fus® d'aider les familles nom- ans d'études, un étudiant passait regiment de ta Chaudière, J.-A.
P --o-irttions de la Gasnésîe He ote Latuerine, à Montréal, a  lu r r  F reuses, a une occasion unique sa licence à l'Université, ses exa- Samson, de Grande-Rivière, des
N média et de la Vallée de la cé dans le pub lic  une requête ré- de les secourir avec l'octroi des mens devant le bureau des exa- approvisionnements et transports,
f i  -eau étaient représentées. Le clam  ait au Canada 1 admission allocations familiales. Ce n'est minateurs du Barreau et il dove- L. P. Sylvain. J. A.-R. Dumas et F.
ob ’ s rend enthousiasme a réaré de tous les réfugiés d u  continent Fus la premiere fois que je plaide naît alors stagiaire. Il pouvait Brousseau, de Rivière du Loup, du

trois seances. Les européen, et q u ’e lle désire, sous en c°fte Chambre la cause des plaider devant les cour- inférieu- corps des ingénieurs, S. Rous-
Fér1 ira! ont . patronage de la  sénateur Cai- l°rniiles nombreuses et je conti- res et la Cour de pratique mais seau, de St-Gabriel de Rimous-

evnrim o la satisfaction des ins- rine R. W ilson, obtenir dans ce nv'3rrli à le faire tant que le Gou- les prétoires devant les grands ki, C.-H. Roy, de Mont-Joli,
errer-ont ne leur aura pas ren-

server que
rubles sont en voie d'exécution à vice-presidente, Mme
Forestville et que leur réalisation montagne; secretaire,
favorisera le développement des rence bimoneau,

tion de l'usine de l'Anglo Cana­
dian Pulp and Paper Mills, de
Québec, et contribuera au progrès
économique de cette partie de la ^ Q [| 3R-
côte nord. Comme un grand nom­
bre d ouvriers, d artisans, de
techniciens et d'autres personnes
devront s'établir dans le territoire
en question, en conséquence des
travaux, les pétitionnaires trou­
vent qu'il est opportun de pour­
voir à la construction de chemins
et d'assurer à la population les
services publics essentiels à son
confort, tels que aqueduc, égouts,
électricité et autres. Ils deman­
dent donc que le territoire de Fo­
restville soit érigé en municipali­
té de ville sous le nom de « Ville
de Forestville ».

Le projet de loi stipule que les
pétitionnaires et leurs successeurs
seront les premiers membres du
conseil municipal de la future v il­
le jusqu'à leur remplacement par
les échevins qui seront élus aux
premières élections générales, le
premier jour juridique de février
1947. A sa première séance régu­
lière, le conseil devra, par réso­
lution, nommer un gérant.

ce.

cien député
M. J. A. Frigon était le frère fondant les

membres du Bureaude Mme Joseph Rouleau, rie
Pointeau-Père.

titutrices de leur district r spoctîf ; ai! 5 0,000 signatures au Canada.
M. J.-A. Frigon. ancien maire de n °u r  la dont le Comité Considérant q u 'il y  a lieu de °u  justice.

Shawinigan Falls et ancien dépu- Exécutif a répondu à le -r -  ^ésirs s inquiéter puisque cette im m igra- Le- familles nombreuses sont,
té du comté de St-Maurice, à l'As- dans sa déclaration officielle du tion doit se fa ire , spécialement pour nous Canadiens-français, le

est décédé 22 janvier. Un plan d'action com- dans la  province de Québec. secret de la survivance, et. tant
mune a été é l a h o - o u '  an«v.-»r Considérant que la  Presse ccr CFU®‘ dans la pro—- -e  de Québec,

mpagne entre- nadienne, le 7 janv ie r 1944, a fait on continuera à élever des famil­
les nombreuses, on pourra se pas-

a accepté ser des réfugiés, d'où qu'ils vien-
lim ité  neat- et de l'immigration, d'où

qu elle vienne; c'est ainsi crue l'on
bâtira une province de Québec

/ ,semblée legislative,
lundi dernier à l'âge de 73 ars.
Il fut maire de Shawinigan de ,e succès de la
1913 à 1915 et de 1917 à 1919. Il prlse par 1 Assocvriion des lns- un com m uniqué intitu lé  comme
était le frère de Mme Joseph Rou- tituLrices Rurales de la province suit: « Le C anada
leau (Charlotte Frigon». de La de Québec pour 1'’■'melioration du d admettre .'un nombre
Pointe-au-Père. salaire. Il a été décidé que la Fé- d 'im m igrants. Les réfugiés qui

Nos sincères condoléances à dération tiendra son hui ièn:-' co -- viennent au C anada de la  pénin-
madame Rouleau et aux autres errés provincial à Rimouski les 6. suie ibérique en -nformité avec et. un C an-da heureux et pros-
membres de la famille en deuil. 7- 8 ° }  8 juillet prochain. Le thé- une (décision rendue récemment. peres- II est inutile de dir» aue 1*
—— ——----------------- --- ----- —— ----  me général le :ongrér s ra: anada possède un territoire qui

Le relèvement de la profession la  guerre , rovr'.-it contenir 200,000,000 d'ha*
d institutrice. Considérant q e le f rit de per- bVants. Ce n'est nas tant la qv.nn-

mettre ainsi l'entrée au pays de la no-ulalion au'il faut con-
. :• ;u ;nes est non seulement une sidérer que la qualité. Lors même
! nouvelle  bi lie  aux prérogatives Rue. dans dix ans ou dans quinze

(
f w[ POUR FAIRE DEy

0!

Naissance CIGARETTES,
e m p lo y e z

/
Soirée fam ilialeLe 31 janvier 1344 a été bapti­

sée à Mont-Joli Marie-Claire-Hen-
1 nette, enfant de M. Georges-Hen-
| ri LeBel et de Mme LeBel (Claire
Lavoie*. Parrain M. Louis-P. Pla-
mondon, grand-oncle de l'enfant;
marraine, Mme Marie Lebel-Bol-
duc, grand-mère de l'enfant. Le
parrain et la marraine étaient re-

Le 5 février, date qui avait été présentés par M. et Mme Ar-
fixée lors de l'ajournement de mand StPierre. Porteuse; Mlle
l'appel nominal pour l'élection Ant. Larrivée, g.m.g. Prêtre, le
des échevins au conseil munici- Hev. P. Paul-Marie Germain, o.

m; oui le, jmais seru l'o rig ine  de ans, le Canada ne contiendrait
! "Tturl l'ir .-.s sn i i.\: pour le ino- que 20,000,000 d'habitan's. il se­

ul et pour l ’apr-'ü guerre. r-»it préférable que c<= soit 20,000,-
. ousiaérant quo la Chambre 888 d’habitants élevés aux pays

mmunes ne s st pas pro- que 50.000.000 venus de tous W
nc::ceo et que les députés de- P a v s d'Europe et, comme je le di-
vn sent avoir l'occasion tie  se sais tout à l'heure, ramassés sur

J.-Albert Beh.il. tous deux a ’filiès ■ oncer sur cette question avant les quais de Londres et de Liver-
an Réaimn-t de Monbnagnv. lh  qu'une telle po litique  soit mise en P°°l- Pour ma part, je préfère une
de leurs frères. Svlvain B Izil force. J1 est unanimement résolu ''onulation canadienne composée
sergent du Corps dus Prévôts é- par le conseil de la  m un ic ipa lité  d“ Ms du soi surtord dans la pro­
tait aussi présent. Il nous a été de ShValérien de RimousVi: vince de Québec, de citoyens qui
donné d'entendre du beau chant. i. Que le susdit conseil muni- seront d - véritables C -medians et

non pas de aens gu °  l'on f ° n  ve-
ni- d'outre-rrer et avec qui on es­
saierait. après la guerr-, de rover
le reste de la annulation de la
province de Québec. Encore une
fois, monsieur l'Orateur, j'appuie
avec plaisir les requêtes envoyées
par 1- aranda majorité des muni-

Les élections
municipales à
Trois-Pistoles

Mardi le 8 février eut beu a
la résidence de Mme G. S. M ar­
ceau une soirée intime à Verra- de

. sion du départ de ses neveux le
malor Sam Beh.il et ’ a R. S. M.

-, \ , » Vm

i
pal, les candidats su;.m is  furent m.i.
mis en nomination -et déclarés é-
lus par acclamation: MM. Narcis­
se Bérubé (ancien maire), Alexis
Dumas, Albert Côté, Ls-Philippe1
Dionne, Aurèle St Pierre et Achil­
le LebeL

Contrairement à ce qui fut an- _ .
nonce en tin de janvier, ce n'au- Desrosiers*. Ses funérailles ont eu
rail pas été tant la pénurie des lieu ™ardi en de Mator.-e.

vérifier avant l'heure fixée. De f ee. a 1 h°PVa1' °  Montreal, le 11

est decèdèe à Ste Odile-sur-lii-
mouski le 15 février. Le service a
été chanté, hier le 17 février.

n i e
— accompagne par l'crchestre de ce ci; :| s'appas-.

Régiment.
La veillée se termina

;au projet d t
«ration suggéré et à toute im tni-

pnr un gration sur un ;plan différent de
----------  succulent goûter, après ouoi les ce lu i qui a .prévalu jusqu'ic i t en

— A Matane, le 13 février, c-st invités se quittèrent em-ortant le vi .tueur ces
: décédée à l'âge de 83 ans. Mme meilleur souvenir de celle soirè

Ve tdouard Dufour (Delphine familiale.

.mini*

Décès eui SV,
y

\rnif-res années,
tous les cas, au- mÈL

WWt\2. Que dan:
cune m odification aux lois et rè­
glements existants régissant l ’im ­
m igration ne devra it être faite "P aM ês de mon comté, et j'csoè-

re que le Gouvernement

iï*.'
S »J

J. ETAIS.

sans que le Parlement a it ou l'o c ­
casion d ’en discuter au cours de
lu session procha in".

' Que pub lic ité  soit donnée c
cette résolution.

compren-
-  d« son

nom-

rJf-r mVîl tr
intérêt d'aider les familles

a breusas, qui sont le gage de la
prospérité du pays.

... D|«u à

111
l l iI t “ Ucm h i 'an( ) !" on soit Innvovee

au prem ier m inistre du Canada,
I,a stn- % ^ ‘inistre de la p rovin- La Commission des Prix et du

pédante histoire d'une v°uv - de ‘ - 1 ‘ n F ‘ •- ' Commerce en temps de guerr-*
65 ans, do-t la fortune est évaluée ‘ ! IOv-'nc:'a , de Québec, vu à l'amélioration de la qualité
à près d'un million de doll-rs, ....... - ules ‘©éeral et provincial des tablettes de chocolat.
mais qui était vêtue de guenilles
et était si f-ih le de n 'w ™  r*ae
manaé qu'elle se traînait dans sa
demeure, a -té révélée en cour
de comté d'Alleghany.

Cette femme, Mme Dora Grace
Peregrine, veuve d'un ancien as-

Le sergent d'aviation J. Mauri- soc*c ée Armstrong Cork Compa­
ny, a déjà fait plus de 30 voya-
aos en Europe durant sa jeunesse.
File se retira dons son cottaao de
deux étages ici après la mcrl de
son mari en 1929.

Son ancien chauffeur. Th

Z.t.
PITTSBURGH. (P.A.) ——_r

[\)

a ,v
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TON PAIN SURPASSE TOUT/'
5 5 $ \ Morts ouîre-m er
r  ^  — ti

M w (CutK c e iT in tt* *
DE VAVEHHt

ce Leblanc, de Carleton, Centre,
vient d'etre oiiiciellement rappor­
té mort à la suite d'opérations aé­
riennes outre mer, ainsi que le
soldat Léo Hehel, de harachois,
et le soldat Angèle Blanchette, de
Cap-des-Rosiers.

QSx : ;• .v

t i r aIE n

ite om.as-
D. Barrah, a déclaré qu'elle était
devenue « déorimée et attris­
tée •> après la mort de

:1 œàT ly
s m .I

!
1"MA LEVURE IV

Journée d'études son m an
et que l'an dernier, avant qu'il
cessât de travailler pour elle, elle

Sous les auspices du Syndicat avait décidé catégoriauement de
de l'Industrie du Bois de Rimous- ne p\us quitter la maison. « Fila f
ki, une journée d'études a été variait de deux fantômes qui s-e |
tenue dimanche sous la présiden- Pouvaient toujours dans la mai- j
ce de M. l'abbé Théodule Desro- son e* menaçaient de l'empoison-
siers, aumônier. De nombreux ner- " a-t-il raconté.

Le juge Ellenbogen a nommé

•v
I

x*
\ • V

. X

i #
#

mw4
G»

! syndiqués de Rimouski et des dé-
I légués de Trois-Pisloles, Matane. Potter Tile and Trust Com
I Luceville et Priceville étaient pré-
j sents. M. F.-X. Legaré, agent d'af-
| foires, a  donné une causerie sur
I la nouvelle législation ouvrière
I tant provinciale que fédérale.

.Q
a any

pour administrer la succession.
Z -Q

^ V O

l i t

# y # »

mas, # Coupons de
double valeur

p.
à <

A WCi

Souper canadien I
M. Laurent Gelty, surintendant

du rationnement, a donne, Jundt,
Les Chevaliers de Colomb de c*es précisions au sujet de l'aug-

Rimouski ont donné, jeudi soir, à mentation de la va'eur des cou-
l'arsenal, un souper canadien en Pon?; de conserves, en vigueur
l'honneur du nouveau Grand depuis le U février.
Chevalier. M. Wilfrid Ouellet. Depuis cot'e date, tous 1

por.s de conserves.

fjbnuliM
«nid met EA production agricole intensive devra normale-

après la guerre, parce que 1
consommation domestique augmente sans cesse et
que l ’Europe devra pendant des années compter sur
l’Amérique pour se nourrir.

enfants au sol. Elle aidera autant le
cultivateur.

petit que le gros
ment continuer

ASSURE UNE
CUISSON FACILE —
DONNE UN PAIN

SAVOUREUX, LÉGER,
EXQUIS ET À MIE FINE

Economisons afin de pouvoir acheter, après la
qui simplifiera leguerre, l'outillage perfectionné

RS COII-
y comnns

On rappelle particulièrement ceux qu* sont devenus valides
aux détaillants de viande de auparavant et qu'on a conservés,

! veau qu'ils doivent afficher en valen* environ le double, sauf
I vue la  carte portant les prix de dé- ceux employes pour acheter du

tail des diverses qualités et cou- s’roP de maïs et des sirong do ta­
ble mélanaés, qui valent 15 onces
par coupons.

travail de la ferme. Les dollars
intérêts en

que vous prêtez à
achetant des Obligations de la VictoiAussi l'agriculture sera-t-elle de plus en plus mé­

canisée. Déjà I on fabrique des machines modernes,
re

permettront de vous équiper après la guerre, de
produire davantage avec moins d’efforts et de
d’oeuvre. Ainsi, vous

vous
plus simples, plus économiques et mieux adaptées il
notre genre de culture. La

main-
mécanisation ne vient

pas en conflit avec l'agriculture telle que pratiquée
dans notre province. Elle attachera davantage les

réaliserez de meilleurs
dans des conditions de travail agréables.

gainspes de cette viande.
L’ENVELOPPE HERMETIQUE
EN PROTÈGE L’ACTIVITÉ-

X  TOUJOURS FIABLE l

¥
Les ventes de tous les poêles, — -----"

qu elles soient faites par un com- privé, sont maintenant
merçant ou par un propriétaire au plafonnement des prix.

LE COMITE NATIONAL DES FINANCES DE GUE3REsoumises
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AU CONSEIL 
MUNICIPAL

C^émonies de vêture et 
P r e ss io n  religieuse à la

s e m e n t  d 'u n e  im p o r ta n te  c o u r  à  [H 3iS0fl“ fH6r6 (IBS SOBUFS 
b o is  d a n s  la  p a r t ie  c e n tr a le  d e  

L u n d i, le  7 lé v r ie r  1944. à  u n e  c e  fa u b o u rg  p o p u le u x :
Il e s t p ro p o s é  e t u n a n im e m e n t

g io n  S o e u r  M a r ie  d e  S .-J a c q u e -  A s s is ta ie n t  à  l a  c é r é m o n ie :  M M . 
lin e : T h é rè s e  D e s c h c s n e s .  d e  S te - le s  a b b é s  A d o lp h e  T re m b la y ,  a u -  
H a v ie ,  e n  re lig io n  S o e u r  M a r ie  m ô n ie r  d e  la  c o m m u n a u té ,  
d e  S .-C a th e r in e  d e s  A n g e s ;  T hé- G re n ie r . W ilfrid  D io n n e , C h s -E u - 
r è s e  D io n n e , d e  S. M a tth ie u , e n

R
I

g è n e  P a re n t ,  T h é o d u le  D e s ro s ie rs ,  
r e l ig io n  S o e u r  M a rie  d e  G o n z a -  Z é n o n  S o u c y . E lie  B e a u lie u , R o ­
g u e ;  M a r th e  C lo u tie r , d e  N o tre - l a n d  B elzile.
D a m e  d u  L ac , e n  re l ig io n  S o e u r  
M a r ie  d e  P o n tm a in ; P â q u e re t te  
M ic h a u d , d e  S . U fric. e n  re lig io n  
S o e u r  M a r ie  d e  S. U lric ; L a u re tte

K4m M

du Saint-Rosairem
is é a n c e  g é n é r a le  d u  c o n s e i l  m u -

ic ip a l  d e  la  v ille  d e  R im o u sk i, r é s o lu  q u e  ce  c o n s e i l  a p p u ie  for- 
te n u e  à  l 'h ô te l  d e  v ille , à  8 h . p .m ., te m e n t to u te  d e m a n d e  o u  d é m a r -  
so n t p r é s e n ts :  m o n s ie u r  le  m a ire  c h e  fa ite  p a r  le  c o n s e i l  m u n ic ip a l  
P.-E. G a g n o n  e t  m e s s ie u r s  le s  d e  la  p a ro is s e  d e  S t-G e rm a in  d e
c o n s e i l le r s  M artin -J . L e p a g e . A l- R im o u sk i p o u r  o b te n ir  l 'a i d e  d u  , ___ , .
b e r t  M ic h a u d , F ra n ç o is  G a g n o n  g o u v e rn e m e n t  p ro v in c ia l ,  a f in  d 'y  .. ® d  g e lu re  e t d e  p  o te ss io n  r_  O n t fa it p ro fe ss io n  a n n u e l le :  
e t O s c a r  M o risse tte , fo rm a n t q u o - é ta b l ir  u n  s y s tè m e  e f f ic a c e  d e  ^ 9 'e u s e ,  p re s i e e  p a r  o n se ï-  G e rm a in e  R o u s s e a u , d e  T ro is P is -  
ru m  s o u s  la  p r é s id e n c e  d e  m o n -  p ro te c tio n  c o n tre  l 'in c e n d ie .  g n c u r  l p . .  A m o u rs , v .g . Le to i2S- e n  re lig io n  S o e u r  M a r ie  d e
s ie u r  le  m a ire .  C o n s id é ra n t  q u e  la  p a r t ie  d u  s e rm o n  a  f  e  d o n ? e J?or R ev e- S. H ip p o ly te ; M a r ie - J e a n n e  G i- M a rd i d e rn ie r  le s  m e m b r e s  d u

P ro p o s é  e t r é s o lu  q u e  le s  co m p - te rrito ire  d e  la  p a r o i s s e  d e  N o tre - j®n d  e r® Jo u rn a u lt , C .b s . R., p re -  r a r d _ d e  L a  R é d e m p tio n , e n  re li-  c o m ité  d 'e m b e l l i s s e m e n t  d 'A m q u l 
; te s  s u iv a n ts  so ie n t a p p r o u v é s  e t D a m e  d u  S a c ré -C o e u r ,  c o n n u e  ‘5 ?  ®u r  ?  a . r e t r ° “ 3- g io n  S o e u r  M a rie  d e  S .-R ite  d e  s e  so n t r é u n is  p o u r  d is tr ib u e r

p a y é s :  so u s  le  n o m  d e  N a z a re th , e s t  d é -  J ?  r e Xe “  ® s a i n * lli .  , a l  C a s s ie ;  R ita  D e s c h e s n e s ,  d e  S .- $50.00 e n  p r ix  a u x  p e r s o n n e s  q u i
L iste  d e  p a y e  N o 4. $72.00. N o p o u rv u e  d e  to u te  p ro te c tio n  co n - re  ,d s ?e ' ® r r e n c h v i l le ,  M a in e , Rc m j, ,3n  re lig io n  S o e u r  M a r ie  d e  o n t c o n tr ib u é  le  p lu s , d e  q u e lq u e  

5 $2.50, E lisée  M o re a u lt  5.05. tre  l 'in c e n d ie ;  M a r ie  d e  S .- S .-F ra n ç o is -X a v ie r ; M a d e le in e  C a - m a n iè r e  q u e  c e  so it, à  l 'e n jo li-
I C o rp . T é lé p h o n e  1.25, E x p re ss  C o n s id é ra n t  q u e  la  p o p u la t io n  . . .  , , e  , u „  M u n e lle  ro n  d e  V a l-B rillan t, e n  re lig io n  v e m e n t  d e  c e tte  lo c a l i té .  C e  c in -

0.40. H. W . M c K e n n a  12.00, M a r- 'd e  c e t e n d ro it h a b i te  d e s  m a is o n s  ? a l i  ' e  t-P ip h a n e . e n  re -  ^ o e u r  M a r ie  d u  P ré c u r s e u r ;  R o se - q u a n te  d o l la r s  e s t  u n e  g ra c ie u s e -  
1 tin e t D 'A n jo u  200.38, H .-G . Le- c o n s tru ite s  e n  b o is  e t q u 'i l  y  a  lie u  *g lo n  , °.e u r  a ” e . , ^ E*le  d u  O liv a  C ô té , d e  S. Eloi, e n  re lig io n  té  d e s  c o rp o r a t io n s  e t  a s s o c ia -  

p a g e  E nr. 41.19, I s id o re  L e p a g e  d 'a p p r é h e n d e r  u n e  c o n f la g ra t io n  , Z™.® ' J e a ” n f  ° lse1, d e  b . °" S o e u r  M a r ie  du  C o e u r  d e  Jé s u s ; lio n s  s u iv a n te s :  le  C o n s e i l  d e  v il le  
105. E p h re m  G a g n é  8.15: Jo h n  e n  c a s  d 'in c e n d ie ;  q  - r u n ,Z "  n ;  ‘9 k  ".u M a  jle d e  M a rg u e r ite  O u e lle t , d e  S .U lr ic ,  e n  d 'A m q u i. $25.00; la  C h a m b r e  d e
R ioux  1.00, R o u le a u  L iée  20.42. 1 C o n s id é ra n t  q u e  ce  fa u b o u r g  V f - k  V r °  • Maymond' , d e  re lig io n  b o e u r  M a r ie  d e  S .T h a d -  C o m m e rc e  d 'A m q u i,  $15.00 e t le  
E m ile  S t P ie r re  232.00. E co le  p o p u le u x  a u r a i t  u n  p r e s s a n t  b e -  c" „ M6 S . 5 m ,le r ' ®n. .  rf 1,1g î0 n  d é e ;  I r è n e  V a illa n c o u r t , d e  N .-D . S y n d ic a t  d 'in i t ia t iv e  d e  la  G a s p é -  
d 'A r ts  e t  M é tie rs  832.42, J.-A . Pi-1 so in  d 'u n  a q u e d u c  e t d e s  a p p a -  r  , ° n ® d ® la  f ? 1'" M a d e le in e  d ’H é b e rtv ille . e n  re l ig io n  S o e u r  s ie . $10.00. L es  p r e m ie r s  p r ix  d e
n e a u  0.90. L a  F e r ro n n e r ie  d e  Ri-1 ra i ls  p o u r  c o m b a t tr e  le  fe u ; I c n „ „ r m J L  ^ i c *'• re llg lo n  M a r ie  d e  S .-N ic o la s ; R u a  D e sc h e s -  $5 .00 c h a c u n  fu re n t r e s p e c t iv e -
m o u s k i 2.81, L a  C ie  d e  P o u v o i r 1 11 e s t p ro p o s é  e t u n a n im e m e n t  p , e  la  b a in te -E n fa n c e ; n é s .  d e  S .-R em i, e n  re lig io n  S r m e n t g a g n é s  p a r  le  R év . M . N.

s e i l le r  M o risse tte , il e s t  ré s o lu  ^ a r o n ' d e  C a b a n o ,
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Citoyens récom pensés 
par le Comité d 'em bel­
lissem ent d'Amqui

Le 2 fé v r ie r  a v a i t  lieu  ch ez  le s  
S o e u rs  d e  N o tre -D a m e  d u  S a in t-  
R o sa ire  d e  R im o u sk i u n e  c é ré m o -

W m
r " ' ' A p ril , d e  S .-C lém en t, e n  re lig io n  

S o e u r  M a r ie  d e  S. C é s a r ie .S Msas
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* SG# M a r ie  d e  S .-E lisée . C a ro n , c u ré ,  p o u r  e m b e l l i s s e m e n t  
A  fa it p ro fe s s io n  p e rp é tu e l le ;  e x té r ie u r  à  la  p ro p r ié té ;  p a r  M m e  

S o e u r  M a r ie  d e  S .-R o g e r, d e  Ri- j Y v o n n e  B e a u la c  p o u r  s o n  p a r -  
m o u s k i. I te r re  e t p a r  M . J .-O . L a ro c q u e

p o u r  s o n  ja rd in .
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Votre famille triera 
BRAVO!

ep h o n s e  B e lla v a n c e  e t H e rv é  G a ­
g n é  c o n fo rm é m e n t a u x  c e rtif ic a ts
d 'a l ig n e m e n t  e t a u x  rè g le m e n ts  „  a c 5,° , f r , a  d e m a n d e  d e  M . J.- 
d e  c e tte  v ille . ®,e  ** A b b e  e t d e  fa ire  in s ta l le r  t i ­

l e  -o n s e i l  re ç o i t  le s  c o m m u n !- n e  a d d it io n n e l le
c a t io n s  s u iv a n te s :  m e  S t-A n to in e . ^

P ro p o s e  e t r é s o lu  q u e  le s  d e -  . 
m a n d e s  d e  M M . A n to in e  C a n u e l  M a r ie -A n g e  d e  l 'A n n o n c ia t io n ; 
e t H e n ri J a c o b  s o ie n t r é f é r é e s  a u  a n 5 ,  ^ t P ie r r e ,  d e  S te -A n n e - 
co m ité  g é n é r a l  p o u r  é tu d e  e t co n - d e s  M o n ts , e n  re l ig io n  S o e u r  M a- 
s id é ra tio n . " e  d e  S .-P ie rre  d u  S a u v e u r ;  M .-

j L o u ise  L é v e s q u e , d e  S. D o n a t, e n  
1 re lig io n  S o e u r M a r ie  d e  S .S im é -  

o n ; L il ia n n e  P a re n t ,  d e  S .-C lé ­
m e n t, e n  re lig io n  S o e u r  M a rie  d e  
S .-A n to n ia ; T h é rè s e  C a ro n , Y 

e n  re lig io n  S o e u r

fise n  re lig io n  
S o e u r  M a r ie  d e  G e th s é m a n i;  B er­
n a d e t t e  G ira rd , d e  N.-D. d 'H é b e r t-  
v il le , e n  re l ig io n  S o e u r M . d e  
J é s u s  C ru c ifié ; T h é rè s e  B rûlé, d e  
V a l-B rillan t.

Depuis le début ide la guerre, la Croix-Rouge canadienne a  ex­
pédié des centaines de mille colis aux prisonniers de guerre c a n a ­
dien. Nous voyons ici quelques-uns de ces colis solidement em ­
ballés pour envoi outre-mer. Le réconfort et la douceur qu'ils si­
gnifient pour les nôtres ne peuvent être ignorés.
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s u r  la

e n  re lig io n  S o e u r rkcc*U n ra p p o r t  d u  C o m ité  g é n é r a l  
e n  d a te  d u  31 ja n v ie r  d e rn ie r , l e ­
q u e l  r a p p o r t  e s t a c c e p té  e t r a t i ­
fié. —  U n e  le ttre  d e  la  L ig u e  N a ­
tio n a le  e t u n  p ro je t d e  ré s o lu tio n  
c o n c e rn a n t  l 'im m ig ra t io n  a u  p a y s .
—  D e s  le t tr e s  e t m e s s a g e s  d e  
c o n d o lé a n c e s  à  l 'o c c a s io n  d u  d é -  . ,  ,.
c è s  d e  M . M ic h e l P in e a u .  —  U n e  SOlfBB SDOnlVB 

Le lu n d i, 28 fév r ie r , la  C ro ix -R o u g e  C a n a d ie n n e  la n c e r a  s a  le t tre  d e  M . A n to n io  C a n u e l ,  cu l-  
g r a n d e  c a m p a g n e  a n n u e l l e  d e  s o u s c r ip t io n . C e tte  a n n é e  s o n  o b - t iv a te u r ,  f a i s a n t  u n e  o ffre  d e  $325.- 
jec tif e s t d e  S 10.000.000. L a C ro ix -R o u g e  a  c o n f ia n c e  q u e  to u s  l e s  00 p o u r  la  te r re  a p p a r t e n a n t  à  la  
C a n a d ie n s  s o u s c r iro n t g é n é re u s e m e n t ,  c o m m e  d a n s  le s  c a m p a g n e s  v ille , d a n s  le s  lim ite s  d e  St A n a -  
p ré c é d e n te s .  L 'o b jec tif d e  la  p ro v in c e  d e  Q u é b e c  s e r a  d e  $2.250.- c ie l. —  U n e  le ttre  d e  M. H e n ri

J a c o b  d e m a n d a n t  q u e  so n  c o m p - 
B c a u c o u p  d e  g e n s  s e  d e m a n d e r o n t  p o u rq u o i la  C ro ix -R o u g e  a  te  d 'e a u  a u  c o m p te u r  so it s u r  u n e  

b e s o in  d e  s o m m e s  a u s s i  c o n s id é ra b le s .  C ’e s t q u 'i l s  n e  c o n n a is s e n t  b a s e  a n n u e l l e  a u  l ie u  d e  s e m i-  
p a s  a s s e z  l 'o e u v re  im m e n s e  a c c o m p lie  p a r  c e tte  so c ié té  h u m a n i ta i r e ,  a n n u e l le .  —  U n e  d e m a n d e  d e  M .

D 'a b o rd , il fa u t d ire  q u e  la  C ro ix -R o u g e , à  c a u s e  d e  s e s  r e l a -  J .'B te  L a b b é  p o u r  u n e  la m p e  d e  
lio n s  in te rn a t io n a le s ,  d o it c o n s e r v e r  u n e  s tr ic te  n e u tr a l i té ,  e t p o u r  
c e la  e lle  n e  p e u t  a c c e p te r  d e  s u b v e n t io n s  d e s  g o u v e rn e m e n ts .  C o m ­
m e n t la  C ro ix -R o u g e  p o u rra it- e lle  p o u rs u iv re  s a  tâ c h e ,  s in o n  e n  s 'a p -  s  e m p lo ie  d e p u is  q u e lq u e s  m o is  à  
p u y a n t  s u r  la  g é n é ro s i té  d u  p e u p le  c a n a d ie n  ? f a i r e  s ig n e r  u n e  p é ti t io n  d e m o n

L a C ro ix -R o u g e , c 'e s t  n o tre  S o c ié té  à  n o u s . C a n a d ie n s .  N o u s  d o n t  cru g o u v e rn e m e n t  d e  m o d i 
a v o n s  la  re s p o n s a b il i té  d e  s e s  o e u v re s ;  n o u s  e n  a v o n s  a u s s i  le  m é - 1  fi'2r f a  l° i  d e  1 im m ig ra t io n  d e  fa  
rite , à  c o n d itio n  d e  n o u s  in té re s s e r .  F a is o n s  d o n c  u n e  b r è v e  r e v u e  ? o n  a  p e rm e ttre  l 'e n t r é e  d a n s  n o  
d e  so n  tr a v a i l  a u  c o u rs  d e  la  g u e r r e  a c tu e l le .  *r e  p a y s  d 'u n  n o m b r e  c o n s id é ra

D è s  1939 —  a lo r s  q u e  s 'o b s c u r c is s a i t  l 'h o r iz o n  p o li tiq u e  e n  E u - d e  ré fu g ié s  d 'E u ro p e ; 
ro p e  —  la  C ro ix -R o u g e  s e  p r é p a r a  à  u n e  g u e r r e  q u i  s e m b la i t  in é -  A tte n d u  q u e  c e s  ré fu g ie s ,
v i ia b le  e t lo r s q u e  le  con flit é c la ta ,  le  10 s e p te m b re , e lle  é ta i t  p r ê te ,  fo is  e n tr é s  a u  C a n a d a ,  s 'y  in s ta l -  

A p rè s  p lu s  d e  q u a tr e  a n n é e s  d e  g u e r r e ,  la  C ro ix -R o u g e  c a n a -  fo ra ie n t e n  p e r m a n e n c e  e t q u e  
d ie n n e  e s t  fic re  d e  s o n  tr a v a i l .  G r â c e  à  la  g é n é ro s i té  d u  p e u p le  i oo tte  h o s p i ta l i té  o u v r i ra i t  l a  p o r te  
c a n a d ie n ,  g r â c e  a u  d é v o u e m e n t in l a s s a b l e  d e  m ill ie rs  d e  v o lo n ta i-  a  u n e  im m ig ra t io n  m a s s iv e ;  
re s , g r â c e  à  l 'e s p r i t  c h ré t ie n  q u i l 'a n im e , e lle  a  a c c o m p li  u n e  t â c h e  A tte n d u  q u e  l 'im m ig ra t io n  
q u i  lu i fa it h o n n e u r  a u s s i  b ie n  q u 'a u  C a n a d a  e n tie r . j to u te s  s e s  fo rm e s , q u 'e l le  so it d e

C h a q u e  s e m a in e ,  e lle  e x p é d ie  ICO.000 c o lis  d e  v iv re s  a u x  p ri-  f.e | u g i®s  o u  n o n , c o n s t i tu e  u n e  p o -  
s o n n ie r s  do  g u e r r e  e n  E u ro p e  e t e n  E x trê m e -O rie n t. E lle fo u rn it, mi^ju® c o n tr a ir e  a u x  in té rê ts  c a -  
a u x  h ô p ita u x  m ili ta ire s  e t a u  fro n t m ê m e  d e s  m ill ie rs  d e  p a n s e m e n ts  I A m ie n s  e t r e n d r a i t  e n c o re  p lu s  
c h iru rg ic a u x  et a u tr e s  fo u rn itu re s  m é d ic a le s .  A u x  m a r in s ,  a u x  so l-  j c o m p le x e s  n o s  p ro b lè m e s ;  
d o ts  e t a u x  a v ia te u r s  q u i c o m b a tte n t ,  e l le  p ro c u re  d e  n o m b re u x  a r-  A tte n d u  q u  a p r è s  l a  g u e r r e  la  
t i d e s  d e  confo rt. * d e m o b i lis a t io n  e t l a  r é a d a p ta t io n

En o u tre , e lle  a  s a u v é  la  v ie  d 'in n o m b ra b le s  c o m b a t ta n ts ,  g r â c e  d e  n ° s  m ili ta i r e s  a  la  v ie  c iv ile  
a u  s é ru m  s a n g u in  q u 'e l le  e n v o ie  o u tre  m e r . C o m m e  v o u s  le  s a -  s e r a . u n e  é n o rm e  tâ c h e  e t  q u 'i l  
v ez , c e  s é ru m  s a n g u in  p ro v ie n t d e  s e s  c lin iq u e s  é ta b l ie s  d a n s  to u t s e r a ff o u t r e p a s s e r  n o s  fo rc e s  d e  
le  p a y s .  L es b e s o in s  so n t s i  g r a n d s  q u e  c e s  c l in iq u e s  d o iv e n t  o b -  g a r a n t i r  a u x  im m ig ra n ts  u n e  v ie  
te n ir  20.000 p ré lè v e m e n ts  d e  s a n g  c h a q u e  s e m a in e .  c o n fo rm e  à  le u r s  a s p i ra t io n s ;

L a  C ro ix -R o u g e  r e p r é s e n te  le  p e u p le  c a n a d ie n  a u p r è s  d e  to u s  A tte n d u  q u e  1 im m ig ra t io n  p e r -  
c e u x  q u i c o m b a t te n t e t so u ffre n t p o u r  n o u s . E lle  fa it p o u r  v o u s  " r e t i r a i t  q u e  d e s  é t r a n g e r s  p r e n -  
e x a c te m e n t c e  q u e  v o u s  fe r ie z  s i v o u s  é tie z  a u p r è s  d e s  b le s s é s  d a n s  n ®n t ê s  P la c e s  q u i  r e v ie n n e n t  
le s  h ô p ita u x  s u r  le s  c h a m p s  d e  b a ta i l l e  e t s u r  le s  n a v ir e s .  C e tte  _d  a b o rd  a u x  C a n a d ie n s :  
o e u v re  m a g n if iq u e , e l le  v o u s  la  do it, p a r c e  q u e  c 'e s t  v o u s  q u i  l 'a v e z r P  e s t  P ro p o s é  p a r  M . le  co n - 
s o u te n u e  d e p u is  p lu s  d e  q u a tr e  a n n é e s .  j s e l l ie r  L e p a g e  e t  u n a n im e m e n t

M a is  c e  so n t le s  C a n a d ie n n e s  q u i  o n t fa it le  p lu s  p o u r  l a  ré s o lu :  Q u e  c e  c o n s e i l  d é s i r e  m a -  
C ro ix -R o u g e . P e n d a n t  d e  lo n g u e s  h e u re s ,  c h a q u e  s e m a in e ,  e l le s  " ^ e s te r  f_a u  g o u v e rn e m e n t  c a n a -  
o n t c o n fe c tio n n é  d e s  tr ico ts , d e s  p a n s e m e n ts  c h iru rg ic a u x  e t  d e  d ie n  ^  ^  e c l fo r te m e n t o p p o s é  à  
n o m b re u x  a r t ic le s . ~ to u te  p o l i t iq u e  d 'im m ig ra tio n  s u r

P lu s  v o u s  a id e r e z  la  C ro ix -R o u g e , p lu s  v o u s  lu i a p p o r te r e z  v o -  u n , p ^5™ d if fé re n t d e  c e lu i  q u i  a  
tre  a p p u i  m o r a l  e t m a té r ie l ,  p lu s  e lle  p o u r r a  s e c o u r ir  c e u x  q u i  so u f- p r c ; c - - _ ju s q u  ic i. e t  le  p r ie  d e  
fren t. M a lg ré  le  c o n trô le  r ig id e  q u 'e l l e  s 'im p o s e , e lle  a u r a  b e s o in  ™ a in t.e n ir  ,te l le  g u 'e l l e  e s t l a  lo i d e  
p o u r  1944 d 'u n e  s o m m e  d e  $10.000.000. * im m ig ra tio n ;

L o rsq u e  v o u s  so u s c r iv e z  à  la  C ro ix -R o u g e , p e n s e z  à  n o s  co rn - ^ u e , c o p le  _d e  1.a  P ré s e n te  so it 
p a t r io te s  q u i  g é m is s e n t  d a n s  le s  c a m p s  d 'in te rn e m e n t  e n n e m is . P e n - 1 ®n v o y e e  ° 11 P re m ie r  M in is tre  d u  
se z  à  n o s  s o ld a ts  q u i r i s q u e n t  e t  d o n n e n t  le u r  v ie  e n  I ta lie . P e n s e z  I , . ' ° "  M in is tre  d e
a u x  b r a v e s  é q u ip a g e s  d e  n o s  n a v ir e s  d e  g u e r r e  e t d e  n o s  c a rg o s .  | f ' ^ 7 C e, d e  Q u e b e c  e t a u  D e "
P e n s e z  à  n o s  a v ia te u r s  q u i o n t l a  tâ c h e  a u s s i  a r d u e  q u e  p é r i l l e u s e  I P >.e  te d e , ,  „ „
d 'a n é a n t i r  le s  in d u s tr ie s  a l l e m a n d e s .  C 'e s t  p o u r  e u x  q u e  v o u s  d e - 1, .? n.SldeJ a n ! q u e  p a r t ie  d u  
v e z  fa i re  p r e u v e  d e  g é n é ro s i té  e t d 'a b n é g a t io n .  |  te r r ito ire  d e  l a  p a r o i s s e  d e  S t-

N o s  c o m b a t ta n ts  c o m p te n t s u r  la  C ro ix -R o u g e . i ( j e r m ° m  d e  R im o u sk i.
L a  C ro ix -R o u g e  c o m p te  s u r  v o u s . i so.u s  f® " o m  d e  S t-R o b e r t B e lla r-

| m in , e s t d é p o u rv u e  d e  to u te  p r o ­
te c t io n  c o n tre  l 'in c e n d ie ;

C o n s id é r a n t  q u e  l a  p o p u la t io n  
, . d e  c e t  e n d ro i t  h a b i t e  d e s  m a i-

| B riq u e s  c h a q u e  s e m a in e .  L es  m a -  s o n s  c o n s tru ite s  e n  b o is  e t  q u 'i l  
. n u fa c tu r ie r s  so n t à  é tu d ie r  le s  m o -

X̂frrsr.Mh *
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V a l-B rillan t.
M a r ie  d e  S .-P ie rre tte ; A lp h é d a  L a- 
v ig n e , d e  C a u s a p s c a l ,  e n  re li-  ' 
g io n  S o e u r M a r ie  d e  S .-A lb in a ; 
A lin e  D ubé , d e  N a z a re th -R im o u s -  
ki, e n  re lig io n  S o e u r  M a rie  d e  5 .- 
G é r a r d  d e  J é s u s ;  Y v o n n e  T u rc o t­
te , d e  S te  C é c ile  d u  Bic, e n  re li-

»A  T a r e n a  d e  R im o u sk i, à  l 'o c ­
c a s io n  d u  m a r d i  g r a s ,  u n e  m a s c a ­
r a d e  a  é té  o rg a n is é e . O u tr e  la  p a ­
r a d e  d e s  c o s tu m e s , il y  a u r a  c o u r ­
s e  e n  p a tin s ,  e n  sk is , e n  r a q u e t te s ,  
e n  b ic y c le tte , et s o u q u e  à  la  cor-

9 r9
i %000.00.

h o a i u *

d e .

ru e  s u r  la  r u e  S t-A n to in e . 
A tte n d u q u e  c e r ta in  g ro u p e

.1er
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Chacune des Banques à Charte 

sollicite votre clientèle
u n e

S O U S

I

•>

f  • t »

L is  dix  banques concurrentes:

Banque de la Nouvelle-Ecosse 

Banque Provinciale du Canada 

Banque Royale du Canada 

Banque Canadienne Nationale 

Barclays Bank (Canada)

Banque de Montréal

Banque de Toronto

Banque Canadienne de Commerce

Banque Dominion

Banque Impériale du Canada
c o n n u e

(Communiqué).

La banque à charte est la gardienne non seulement 
de votre dépôt, mais aussi du secret de vos opérations.Industrie à Amqui

A m q u i p o s s è d e  u n e  n o u v e lle  d è le s  d-3 c e r ta in s  m e u b le s  q u i  s e
in d u s tr ie  d é jà  b o u r d o n n a n te  d 'a c -  v e n d ro n t  à  tr è s  b o n  m a r c h é .  L 'o r- 
tiv ité . C 'e s t  u n e  m a n u f a c tu r e  d e  g c n is a t io n  e s t d ir ig é e  p a r  M . J.- 
m e u b le s .  P lu s  d 'u n e  c e n ta in e  d e  E. M a ra is . d 'A m q u i, p ro p r ié ta i r e  
m e u b le s ,  d e  to u s  g e n re s ,  so n t fa - d u  P a rc  R o lla n d . IA BANQUE A CHARTE o b se rv e  la  p lu s  s tr ic te  

* d is c ré tio n  s u r  le  c o m p te  q u e  vous lu i co n fiez .

E lle  p o r te  le  n o m  d e  b a n q u e  " à  charte” p a rc e  
q u e  l’autorisation q u ’e lle  p o s s è d e  d’exercer so n  
c o m m e rc e , a in s i q u e  les c o n d it io n s  e t le s  r e s t r i c ­
t io n s  au x q u e lle s  e lle  e s t so u m ise , fo n t l ’o b je t  d ’u n e  
charte q u i lu i e s t o c tro y é e  e t  q u i e s t ten u e  à  jo u r  
p a r  le  p a r le m e n t , l ib re  in s t i tu t io n  q u i c o n s titu e  la  
p lu s  b e lle  fo rm e  d e  g o u v e rn e m e n t d é m o c ra tiq u e  
q u e  l ’h o m m e  a it  jam a is  in v e n té e . C e tte  c h a r te , 

-q u i e s t u n e  lo i  d u  p a r le m e n t ,  c o m p o r te  to u te s

le s  d is p o s it io n s  n é c e ssa ire s  à la  sa u v e g a rd e  d e  
v o tre  a rg e n t.

L es d ix  b a n q u e s  à  c h a r te  c o n c u r r e n te s  s o n t  to u t  
le  c o n tr a ir e  d ’u n  m o n o p o le  d ’E ta t c o m m e  c e lu i q u i  
s e ra it  c o n s titu é  s i to u te s  le s  b a n q u e s  é ta ie n t fo n d u e s  
e n  u n e  seu le  au  m o y e n  d e  la  n a t io n a l is a t io n . S o u s  
le  r é g im e  d u  m o n o p o le  d ’E tat, s i  l ’u n iq u e  b a n q u e  
v ous re fu sa it d u  c ré d i t ,  v o u s  n ’a u r ie z  p a s  à v o tr e  
d is p o s i t io n  n e u f  a u tre s  b a n q u e s  a u x q u e lle s  i l  v o u s  
s e r a it  p o s s ib le , à  v o tr e  c h o ix , d e  s o u m e ttre  v o tr e  
d e m a n d e . Vôus avez cet avantage aujourd’huL
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I # JurZŴ j// M. T. À. rUMPHREY travaille peur li  tuerrc. Un 
jour, il commença à éprouver d u  étourdira*menti, il 
se tentait nerveux et soufrait de constipation. Un 
foie paresseux était la cause de tes malaises. Heu­
reusement que grice aux "Ermt-a tsves" il put bientôt 
se remettre d’aplomb. Yous même, stimules votre 
foie avec les "Fruil-a lives", l u  comprimés pew U 
foie qui se vendent k  plus au Canada.

M

/ AAU LES BANQUES A CHARTE DU CANADAi r
C A N A D I A N  G E N E R A L  ELECTRI C C O . V



Mmouskl, vendredi, 18 février 1944I f  PROGRES OU GOLFEPaiM
Chambre, je ne me fais pas l'é- locale, dimanche le 20 février, resse des bulletins de vote. ne ancre à laquelle attacher ses

| cho ni de M  Maxime Raymond un festival sportif sera donné. Mais laissons ceux qui ne sont espérances et infuserait dans l'â -.
Plusieurs attractions sont av pro- déjà plus de ce monde, de ce me de notre jeunesse uns foi mi- i 

« Il me fait plaisir d'appuyer la gramme. A 1 heure, course en ru- m0nde politique, pour parler des litante dans l'efficacité de nos ins- j 
motion de M. Gagnon sur la Gas- guettes de 10 minutes; à 1 Va h., vivants, qui s'en viennent en titutions et de notre mode de gou- 1  

pesie. Il peut compter sur ma course en raquettes de 5 minutes; marchant derrière Jonn Br*ck ■» vernement ».
------- - . .  . . . .  . .  T . . .  modeste et faibls coopération ». à 2 h. course de chevaux, de pre- sar ies toutes que les temps

B F B E E 2* ~  '

BH liPiP*
E é c o r é s  £ r a . A =  f  « .

de Rimouski. et M. Albert Cham- A l'aérodrome de Dorval, se de- ce du Golfe St-Laurent. au point Rwieres. a montre dans sa der ^  g - -1 demande. Etre rouge 
berland de Quebec; ses tantes, roula lundi le dernier chapitre de vue de défense ». causene comment le chef d abord, ce n-est pas ce qu il de-
Mm-’ s Edmond Roy. de StEpipha d'un drame aérien de février der- M. O. GAGNON : « Je remer- Progressiste Conserva y  qui. mande, parce que cela, ce ne se­
ne et Damase Saucier, de Ri- nier, dans le nord de la province cie les députés de cette Chambre comme Premier Ministre du Mam- rai* — s faire sa part en vrai Ca- 
môuski; son oncle, M. Arthur Du- de Quebec, drame qui faillit coû- qui ont bien voulu appuyer ma toba. fut le seul chef de gouver- nadien.
be de Baie-desSables, père de ter plusieurs pertes de via. L'ho- mo lor roar les lies de la Made- nement dans tout 1 Empire Bntan Dans 1 épouvanta oie situation 
M.' l'abbé Paul-Emile Dube; son norable Ray Atherton, ambassa- feine et la Gaspésie. nique a demeurer continuelle- ou nous nous débattons a 1 heu-,
cousin, le Dr Adéodat Saucier; ses deur américain au Canada, vint Sur ce. la motion de M. Ga- ment au pouvoir de 1922 a 1942. re actuelle cette attitude de prl- 
cousines. Mme Jean-Marie La- spécialement d'Ottawa. pour re- gnon est adoptee a l'unanimité sait faire appel a tous les vrais sonrier d un parti oolifr -e ou 
brio et Mlle Rita Labrie. de Baie- mettre lui-même la Médaille de de la Chambre Canadiens et a tous les venta- d es lave d une cau. ’ur polit,a e
des-Sables. et Mlle Lucienne Lan- l'Air des Etats Unis, à quatre LES MINES blés amis du progrès sans dis ou de valet commis a la a-rdo
dry. amie intime de la famille. membres civils de la ligne aérien- On passe alors a une motion t,net,on de leurs couleurs polit,- n W c o h q u e  d un dripeau d l r  

La levée du corps fut faite par ne du Pacifique Canadien, qui se de 1 hon Onesime Gagnon, con- ques. ^ ly  o_t rr,,«. ce n est plus
M. l'abbé Charles-Eug. Parent, distinouèrent dans le sauvetage cernant les mines, la géologie et M- Durand a d abord dit un une .attitude ac-ntahle nar per- 
curé de la cathédrale. Le service du personnel de l'avion perdu, la métallurgie. mot de a session federal». Corn- sonne chez les C W ,e u s .

lE Ê iü  wmm wmmmm
étaient canicien Norman Crewe, de Mont- Bibliothèque. -  Dimanche, le peur qu'ils ont d'une rencontre H s W  d'un nroar-mme con-u

1 - février, sous la présidence de prochaine avec 1 électoral, a» ils pour les temps nouveaux qui s ou-1 
M. le vicaire P.-E. Rioux eut lieu ont trompé depuis 25 ans. Mais vient devant nous, 
l'ouverture d'une bibliothèque cette rencontre viendra, et nos « La réalisation d'un tel pro- I 
y ur les dames de la paroisse. « suiveux » se verront alors en- erramme », dit M. Bracken. « as- !

Festival. — Sur la patinoire sevelis sous l'avalanche venge- surerait au peuple de ce pays u- 1

! L 'IN D U S T R IE  DU D O IS ni du premier ministre.F U N E R A IL L E S  DE 
M . F ER N A N D  D U BE Nedroguezpas 

la Constipation
A la dernière réunion du Syndi 

cat de l'Industrie du Bois de Ri"
I

Et M. Durand appuie d'une fa- i 
çon toute spéciale sur les paroles : 
suivantes de M. Bracken:

Dans le seul discours qu'on lui “ !• crois donc que le nom de , 
ai, .amais permis de faire à la Progressiste Conservateur, 
radio, poursuit M. Durand, voici Progressiste Liberal, ou meme i 

que disait le chef du parti Progressiste tout court, exprime ,
« Au maternant le point de vue de la : 

grande masse des Canadiens | 
d'esprit indépendant: ces hom-
mes. ces femmes, cette jeunesse.
. ... an icux de lomédier au pas-1

, , , . , sé en le débarrassant des maux !
Il ne demande a  personne e don, jj nous a affligés. mais sans I 

vot-r en partisan: il ne demande détruile le bîen essentiel qu i l1 
à personne do penser en partisan. porlai[ en lui et sans s'écarter i- ! 

scs E laisse a chacun la liberté c i nutilement de notre système éco- ‘ 
ses ami ies .la souveraineté de nomiqu.9 dans la recherche d u ,

plus grand bien pour le plus grand 
nombre

Cumule
Il y u une meilleure méthode 
de corriger lu cause ordinaire
Oui. vous pouvez cesser de vous 
“ d roguer"—avec des purgatifs dépla i­
san ts, si votre m alaise est d û  au m an ­
que du "vo lum e" dans votre a lim en ta­
tion! Fa ites comm e des m illiers d ’a u ­
tres! Essayez la m eilleure m éthode 
ALL B R A N  K E L L O G G  qui procure le 
"vo lum e" déficitaire— et a ttaquez  la 
cause ordinaire de  ce tte  constipation. 
M angez-en tous les jours, ou mangez 
plusieurs muffins ou A LL B R A N . Buvez 
beaucoup d ’eau. Achetez A LL B R A N  
chez votre épicier en boites île 2 g ra n ­
deurs commodes. F abriqué  par Kellogg 
il London, C anada.

ou

0 9
mis.

re

».

1
!».

(Communiqué)
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diacre.
Les porteurs du corps 

MM. Roger Rioux, Roger Pinault. réal.
Fernand Rioux, Jean-Pierre Trem- -  ■----
blay, Louis-Georges Thibault et I A R R A N f l P  P i T i F  
Gérard St-Pierre. Les porteurs LH UnHI’UL ' ' " L
d'honneur étaient MM. Charles Qp |_̂  GASFESIE 
Lamontagne, Jean-Yves Côté,
Léonard Bérubé et Jean-Paul Lan-

donne pleine valeur 
à ceux qui font leurs rouleusesi

A c h e t e z  le c o n t e n a n t  d ' o n e  Vl l ivro . . . il e i l  é c o n o m i q u e

(Suite de la page 6>
dry. « I l y a plus: les lignes télé­

phoniques ne sont pas complètes 
en Gaspèsie. De bonnes lignes 
seraient bien importantes pour 

de sous-

On remarquait parmi la foule 
un groupe de soldats faisant par­
tie des cadets de l'armée à Ri-

marins.Amedée Landry, M. Roméo Ga­
gné, Mlle Patricia Dumont et son 
personnel d'employés, le person­
nel du garage Madore. plusieurs 
employés du magasin et du 
rage Michaud, et nombre d'autres 
amis et parents.

M. Antoine Michaud dirigeait 
les funérailles.

« Les moyens de communica­
tions ne sont pas suffisantes. Le 
gouvernement devrait terminer la 
route, commencée, au temps de 
1 Union Nationale, de Ste-Anne- 
des-Monts à New-Richmond. Cette 
route nous 1 avions construite, 
moins dix milles. Le gouverne­
ment actuel a arrêté cette cons­
truction. L'Union Nationale avait 
construit 30 milles. Grâce au tra­
vail de l'Union Nationale, il se 
fait dans cette région un commer­
ce de bois considérable.

« Le gouvernement devrait aus­
si continuer la route commencée 
par l'Union Nationale entre Ta- 
doussac et le Labrador.

« De plus le gouvernement de­
vrait faire en sorte de faire ache- 1 
ter par le Canadien National le : 
chemin de fer •< Canada and Gulf 
Terminal Railway ». entre Mont- 
Joli et Matane. Tous dans cette 
région sont unanimes à dénoncer 
ce gui existe dans celte partie de 
la province au point de vue de 
service.

riga-
T > i
i
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La Teneur  des Boissons
Alcooliques

—A Si-Clément, le 15 février, 
est décédé subitement à l’âge de 
71 ans, M. Onésime Santerre < fils 
Sifroie». Ses funérailles auront 
lieu samedi

—En l'église de St Narcisse, le 
18 février, ont eu lieu les funérail­
les de M  Paul Vignola, âgé de 
23 ans, décédé à Montréal le 15 ■ 
février. Outre ses parents, M. et 
Mme Napoléon Vignola, de St- 
Ncrrcisse, lui survivent deux frères 
et neuf soeurs.

M o r t s  o u t r e - m e r Les taux de fret y sont exhor- 
bitants. Et voici un exemole. Il 

Les soldats Antonio Blais, fils coû,e ^  exemple pour le trans- 
de M. Joseph Blais, de Bic. Etienne Port Par ire\jo u r  quatre livres de

Montreal a Mont-Joli 28 cents, soit 
sur une distance de près de 400 

. milles. Et avec le chemin de fer

Depuis quelques mois des 
teneur en 
de guerre, 
choses grandement

commentaires plus 
vendues en
ce sujet contribueront

ou moins erronés ont été exprimés 
conformité des

sur la
nouveaux règlements fédéraux 

maintenant à clarifier un état de

alcool des boissons
Des explications à 

exagéré.
Leblanc, fils de M. Alfred Le­
blanc, de Gros-Cap tllesd ela -  
Madeleine), Pierre Blais, de Cau 
sapscal. époux de Dame Fernan­
de Fournier, Charles-Eugène St-
Amand, d'Amqui. Ce dernier est P°UT guat^  livres. 1 on doit payer

JO cents. Pour les voyageurs sur 
cette distance de 35 milles, ils 
doivent payer aller et retour S3, 
alors que de Montréal à Mont- 

. Joli, on paie parlais SI5 aller et

. qui existe entre Mont-Joli et Mata- 
ne, sur une distance de 35 milles.

Avant la mise en vigueur des nouveaux 
reglements, la teneur alcoolique des boissons 
vendues dans cette province, telles que scotch 
whisky, rye whisky, 
brandy,

Il est donc facile de concevoir que es liqueurs
alcooliques en général n ’ont pas été changées 
d une façon appréciable, 
intéressant de faire

mort dans un hôpital militaire 
d'Australie; il faisait partie de 
l'armée américaine depuis 5 mois 
Il était âgé de 34 ans.

Sur ce point, il est 
noter qu’en Grande- 

Bretagne, la teneur alcoolique des l 
généralement offertes en ventj

genièvre, cognac et 
était généralement de 42.S % 

volume correspondant à 75 degrés 
(British proof spirit) ou 
degrés au-dessous de preuve (25 U. IM

■
enretour.N o u v e l l e  A s s o ­

c i a t i o n  f o r e s t i è r e
loissonspreuvei « Maintenant parlons du port 

de Gaspé, le plus beau port du 
monde. Ce port a été lamentable-

un ex-

equivalent 25 sur c marcheson
ne dépasse pas 30 degrés 
(30 U.IM Les distillateurs é

au-dessous de preuve 
écossais et tous 

ce commerce seraient

De nombreux citoyens de Caba- ment négligé. Ce serait là 
no se sont réunis dimanche à l'A- cellent projet pour l'après-guerre 
cadémie des Frères du S.-C. pour que d’aménager ce port. >. 
jeter les bases d'une Association

Telle était la situation avant l’application de 
la loi de guerre de novembre 1942. 
spécifiait bien catégoriquement 
les liqueurs alcooliques qui devaient 
embouteillées et mises sur le 
devaient pas dépasser 30 degrés au-dessous de 
preuve (30 U.P.) soit 70 degrés preuve ou 
son équivalent 40% en volume. 
la p l u p a r t  dns s p i r i t  ueux  
t e n e u r  en  a lcoo l  r é d u i t e  d e  42 .H% à 40%.

ceux qui s’occupent de
Cette loiC ast ici que se produisit un 

forestière du Témiscouata. Un ex- incident qui ne manque pas de 
écutif temporaire a été constitué piquant, 
dont le président honoraire est M.
J.-A. Beaulieu, député. M. John nésime Gagnon demande 
Keable, vice-président; M. Isido- Chaloult: «• Est-ce que le député 
re Ouellet. secrétaire et M. L. Des- de Lotbinière, M. René Chaloult. 
chênes, trésorier. Plusieurs offi- parle en cette Chambre 
ciers ont été nommés.

grandement surpris si on leur disait que cette 
diminution dans le titre alcoolique constitue 
une falsification de leurs produits, 
produits sont même offerts 
le marché à

que toutes 
et re

i
A un moment donné, l'hon. O-

à M. Certainsmarclie ne
pour la vente sur

une teneur de 40 degrés 
dessous de preuve (40 Lî.P.),

!a li­
ce qui corres­

pond à 60 degrés preuve.et équivaut à 34.3% 
en volume.

au nom
de M. Maxime Raymond ou est-ce 
qu'il représente son nouveau chef, 

i M. Godbout, qu'il servira peut-ë- . 
tre prochainement ? »
L'HON. PERRAULT CASGRAIN 1 

| M. CASGRAIN: 
i bord dire que le député de Mata- 
ne a toujours l'oeil sur Ottawa, 
ce qui ne fait pas l'affaire de son 
chef d'ici, M. Duplessis. Je 
prends que le député de Matane 
aimerait bien à retourner à Otta-

P e  ce  fa i t .
o n t  eu leur

i

Bébé Soulagé 
De Son Rhume 
Pendant Qu’il 
Dort T

iJe dois d'a-
La Commission des Liqueurs 
l’espoir que le public verra une réponse à ceux qui préten­
dent que toutes les liqueurs alcooliques actuellement vend 
sur le marché sont falsifiées. Klle profite de l’occasion

publie ces faits dans
com- UeS

pour
rappeler au public qu elle n’est aucunement responsable de la 
situation présente qui a été imposée par les ordonnances du 
Gouvernement Fédéral. La situation dans Québec est absolu­
ment la même que celles qui existent dans toutes les autres 
provinces du Dominion où l’on vend des liqueurs alcooliq

wa...
« Pour la motion en discussion, 

je ne remonterai pas au déluge, 
mais seulement à la Coniédèra- j 
tion. Les gouvernements à date 

I ont fait ce qu'il fallait 
de vue de communications pour 
se rendre ds Lévis à Halifax. Le

' <  l

V
X?  T , au point

Voici une médi- . 
cation réellement 
éprouvée dans les ' 
familles, une médication qui agit 
de 2 fo£ons à  la  foi» pour soulager 
les souffrances de l’enfant en­
rhumé—p o n d a n t son  som m oill

I l su ffit de fric tionner, au 
’ coucher, sa gorge, sa poitrine et 
son  dos avec du Vicks VapoRub. 
Im m édiatem ent, le VapoRub 
commence à apaiser les spasmes 
de la toux, calme la douleur ou 
la gène musculaire, et amène un 
sommeil reposant et réparateur. 
Souvent, au réveil, les souffrances 
ont, en grande partie, disparu.

Pour le bien de votre enfant, 
essayez VapoRub ce sol-mémc. 
Il doit être efficace, car, en cas 
de rhume, la plupart des mères 
emploient le Vlcks VapoRub.

ues.
' chemin de fer actuellement cons- 
I fruit était une condition essentiel- 
I le à notre développement ' 
mique.

econo-

« Après la Confédération la 
Gaspési-s a continué sa vie sans 
autres moyens de transports que 
les petits navires. Nous avons dé­
cidé de donner, nous les libéraux, 
une route en Gaspésie qui s'ap­
pelle le boulevard Perron. Ceci 
eut pour effet de donner à la Gas- " 
pésle une chance de faire enten­
dre sa voix. »

M. CHALOULT;

Publiée par

COMMISSION DES L10UEURS DE QUÉBEC

LC 13F

X « En cette



Rimouski, vendredi, 18 février 1944 P a c e sIE PROGRES OU GOLFE
Saint-Vianney I dennuitl , , -, , 1 Raie-Gomeail l (Eugénie). d'Edmundston,

I. Des com pagnons de travail qui ÜQIG UUIMCdU | Edouard Dufour <Adélia>, d'OIi-
Grâce à  son réveille-matin. — logeaient dans un autre camp, Caisse Populaire. — Une as- --------- Vier Siding; sa bru Mme Eusta-

Un réveille-matin a  sauvé d 'une .H' Arthur Gendron et Joseph semblée de fondation de caisse Naissances. — A M . et Mme che Ouellet; ses petits-enfants 
mort certaine M. Eugène Bélan- Côté, venaient de  se lever quand populaire avait lieu à  Baie Co- Albert Daigle <Rose-Hélène Cha- Sylvio, Adéodat, François, Anne- 
ger, colon de  St-Vianney, comté “ s aperçurent le feu. Sachant que nvrau, lundi soir dernier, sous la bot h une fille, baptisée sous les Marie, Marguerite, Régine et bina 
de  M atapédia, dans la nuit de M* Bélanger logeait seul dans ce présidence de M. Pierre Blouin, noms de Marie-Muriel-Pauline. Ouellet.
jeudi à  vendredi de la sem aine ' cam P' se portèrent à  son se- agronome, de Ragueneau, et gé- Parrain et m arraine M. et Mme Le défunt était l'époux de feu 
dernière. M. Bélanger était cou- cours Pour le sauver à  demi gelé rant de la Caisse populaire de Marcel Chabot, grands-parents Delphine Boulay. Il laisse dans le 
ché seul dans un camp, quand il dans neige. Le cam p incendié Ragueneau. Après la causerie de l’enfant. Porteuse, Mme Alfred deuil six garçons, dont Wilfrid, de 
fut eveille par la sonnerie de son ' y propriété de M. Cyprien donnée par M. Blouin, les 38 ci- Lambert, tante de 1 enfant, Montréal, employé du gouverne-
réveille-matin. A demi endormi, “ ôlanger,^ m archand d Amqui. toyens qui assistaient a  1 assem- A M. et Mme Alphonse Séné- ment fédéral, Clovis, de la force 
il tendit la main vers celui-ci pour blée furent unanim es a  créer la chai (Béatrice Plante h une fille, constabulaire (Jonquière», Amé*
le saisir et l'arrêter de sonner, ----------------- — ------------------------  Caisse populaire Desjardins, de Marielle. Parrain et marraine, M. dée, cultivateur (StElzéar», Lud-
quand il constata qu'il était très PhrlfD Pifu Baie Comeau, et se portèrent Raymond et Mlle Germaine Séné- ger_' garde-forestier (L'Ouvrière»,
chaud. Il ouvrit les yeux et quelle UldlKB ulljf membres fondateurs en souscri- chai, frère et soeur de l'enfant. Eustache, cultivateur et Maître de

mËÈÊÊ; S S S I S - S 5 S
commission de crédit et MM. Mau - 1  Mlle Laurette Potvin, de Cau- e n L ^ tV ^ 'e r^ a a iè æ s -p L ti ts -e n -  d e ^ is p a g n o ^ d è v lo n T T  ’ ‘
nce Carpentier, Raymond Trem- sapscal, était en prom enade chez j^nts. Le vénérable vieillard a
blay et Réal Beaulieu, officiers du sa  soeur Mme Albert Paulin. vu ga 5 e génération.
conseil de surveillance. La Caisse Mlle Jeannette Verreault, de ^  ja  f a i l l e  en deuil nos sin-
populaire com m encera ses opé- Causapscal, était l'invitée de son c^res condoléances.

am ie Mlle Jeanne Potvin.
Mlles Nini et Berthe Potvin é- 

| talent de passage à  M atapédia 
' la sem aine dernière.

Les Editions BeaucheminMme Pintal au  poste d'agronom e pour 
la division agronomique nord du 
comté de Bellechasse. M. Pintal 
au ra  juridiction sur les paroisses 
suivantes: St-Vallisr, bit-Michel, 
Beaumont, St-Charles et La Du- 
rantaye. Il résidera à  St-Michel.

Le nouvel agronome de Belle* 
chasse-nord est un ancien élève 
de l'Institut agricole d'Oka. Il a  
gradué en 1939. Il était depuis 
trois ans agronome adjoint dans 
le comté de Bonaventure. A St- 
Michel, il rem place M. Bruno 
Potvin qui est passé au  service 
de l'Information et des Recher­
ches du ministère de l'Agriculture.

présentent

CURSO PRACTICO 
de ESPANOL

Il

i l

par
G . U H E H U ti lN l ,  A .M .  e t
VESTA CONDON, B.L. 
Compilé et adapté par 

5. FIELDEN BRIGGS, 
professeur au  Collège Marie de 
France de Montréal, professeur à 

l'Université Laval de Québec. 
Un volume relié, de 364 pages. 

PRIX: S2.00

f- —»» V ««

Georges MASSON
I Comptable agréé 

Chartered Accountant 
149, St-Germain, Rimouski.RAVIGOTEZ-LES 

DÉJEUNER CHAUD
AVEC

ire avec g  
attention la préface que M adame 
Briggs place au  début de  l'ou­
vrage. Les élèves et les maîtres 
y trouveront des renseignements 
méthodologiques de la  plus g ran­
de importance à  qui veut étudier 
avec système.

EN VENTE PARTOUT.

"ï*ACE i

CARTES PROFESSIONNELLES
rations cette semaine.

»  » »v«  « «■

CapucinsS te-A nne-des-M onts —  AvocatsNouvelle pompe à  incendie. — f
Le comité de Protection civile de I 

I Ste-Anne des Monts vient d'être •
! gratifié, par l'entremise du colonel j 
j Raoul Fafard, de M atane, d 'une I 

magnifique pompe à
d'une capacité de cent cinquan- vice de M. Daniel Ouellet, âgé  de 

' te gallons à  la  minute. Cette uni- 86 ans et 6 mois. Le corps était D . , .  . . , . . T . n .. ,
1 té s'ajoutant à  deux autres pom- porté par ses petits-enfants, Sylvie Barriault, qui est stationne a  er (jgjjjj gCfl3SS6

pes et quatre mille pieds de boyau et Adéodat Quelle!, et MM. Eugè- ^  Neuve, est en conge dans sa
| forment un outillage assez parfait, ne Roussy et Roméo Maltais. La ami e ' 
j dont le corps de pompiers volon- croix était portée par M. Joseph
I taires pourra se servir avec effi* Clairmont. Conduisaient le deuil
i cacité si de  m alheureuses circons- ses garçons, Eustache et Amédée,

ses filles Mme Alphonse Lavoie

De retour. — Le soldat A ugus­
te Ross est revenu d'outre mer a- 
près avoir servi trois ans et avoir 
pris part aux batailles de Dieppe, 
Afrique du Nord et Sicile. Le sol­
dat Ross souffre de surdité.

Va-et-vient. — Le soldat Wilfrid

L;t m aure  a mis plus de protéine— le fameux élément de 
croissance et de  vit..Iité-—dans l ’avoine entière que 
dans toute autre céréale naturelle que vous puissiez 
servir à votre  famille! lit votre famille a un plus If 
g rand  besoin que jamais du gruau Q uaker  Oats, 
étant d onné  qu elle reçoit moins de protéine de viande! 
l e gruau Q uaker  Oats est vraiment remarquable , car il 
renferme neuf des onze éléments alimentaires qui  font 
si souvent défaut dans la dicte d 'aujourd'hui! Servez 
ilu délicieux Q uaker  Oats tous les jours, 
en raffolent. Il est si sage de protéger la santé et la 
si talité de  la famille en servant la meilleure céréale 
alors  que tant  d'autres aliments sont rationnés.

■»» uvuitiiSaint-E Izéar (B o n ,)m GAGNON & GAGNON
A V O C A T S

P a u l-E m ile  G a g n o n ,  C .R .
G il le s  G a g n o n

I m m e u b le  d o  la  C io d o  P o u v o i r  
H IM O U SK I

------------- » » »V« « «--------------

; '
t

Ü M. Jean Pintal 
nommé agronom e

Décès. — Le 3 février, en l'égli* 
incendie se de ShElzéor, fut chanté le ser-

il\lv
S H 1Les cnf.mis m i

CASGRAIN & TESSIER
A V O C A T S■ B xIf 1m iss M. Edgar Landry est revenu M, J.-E. Lemire, chef du service ! 

d 'un  voyage d'affaires à  Q uébec 1Q Propagande au ministère j 
et Montréal. provincial de l'Agriculture, a n - 1

nonce la nomination de M. Jean %%%",. b a n q u e  c a n a d i e n n e  n a t i o n a l e

’ t r i c m o  v e n d r e d i  d o  c h a q u e  m o is  a u  b u r e a u
e e w * * ^ ™ * * * * ^ * * ™ ™ * * * * * * m * » * * * »  d o  l 'h ô t e l  G u g n o n .

!
P e r r a u l t  C a s g r a i n ,  C . R. 

M a u r ic e  T e s s ie r ,  LL. L. 
R IM O U SK I

itVQUAKER OATS T h e  Q uaker O a ts  
C om pany  nf C an ad a  

I .Imite»! M. Hermann Roy passe une 
partie de l’hiver à  Québec.

M. Léopold LeBel passe une 
partie de l’hiver à  Montréal.

M. Albert Dastous, passe une 
partie de l'hiver à  Mont-Joli.

M. Georges-Emile Lavoie nous 
a  quittés pour aller travailler à  
Hupton.

Statistiques. — En 1943, il y  eut 
dans la paroisse 18 baptêm es, 9 
sépultures, dont 5 d ’adultes et 4 
m ariages, sur une population de 
425 âmes.

Gratification. — Mlles Jeannet­
te Dastous et Rolande Paradis 
viennent de recevoir du D éparte­
ment de l'Instruction publique une 
gratification de $20, Mlle Dastous 
p ar l'entremise de l’inspecteur 
Chabot à  St-Tharsicius, et Mlle i ■■■ 
Paradis par l'entremise de l'ins­
pecteur Lussier à  Capucins. Tou- T<,|°phon 
tes les deux en sont à  leur deux-

lances se présentent.

» » » v «  < «

i ARTHUR GENDREAU, LL. L.
A V O C A TTT7'] a i

S E  RAPPELERF A I T S  QUE LE P U B L I C D O I T I m m e u b le  B a n q u e  P r o v in c ia le  
IlIM O U S K I

v$a <* \  Ce ffieÆiuû 
temède cU 

j n * t t ï £ f a

B u r e a u  A m q u i  —  h ô te l  L a n g is  
L os 1 e r  e t  3 o m o  « a m o d ia  d e  c h a q u e  m o is .  

-------------------------- » i » V * « « -----------  -OlPulS
pltSDl 
,00 A1*4

£&i taxai  ONT MONTÉ 
Jlel taài^i ONT BAISSE

£ e  âasutice h ÉTÉ AMÉLIORÉ

ALPHONSE GARON, C. R.
A V O C A T

SERVEZ-VOUS EN POUR ; 
CRAMPES & REFROIDISSEMENTS 
i  FAITES-EN USAGE POUR 
ENTORSES. CONTUSIONS. ÎEtC.

R IM O U SK I

B u r e a u  à  A M Q U I 'h ô te l  G a g n o n )  l e s  1 e r 
o l 3 è m o  s a m e d i s  d o  c h a q u e  m o is .

B u r e a u  à  M A T A N E  (h ô te l B c m io r )  l e s  2 6 m e  
e t  4 c m o  s a m e d i s  d e  c h a q u e  m o is .

-  » >  » V «  < « ---------------------------

i

z

ARTHUR ST-ONGE 
AVOCAT

Edifice Lepage 
Rimousld

C a s e  p o s ta l e  403e  71

ARSENE MICHAUD
EN TR EPR EN EU R  D E FU N ER A ILLES 

E M B A U M EU R  D IPLO M E 
S E R V IC E  A M B U LA N C E 

No 1. R u e  S t-P a u l ,  C ô té  E st d o  l a  C a t h é d r a l e .

îeme prime.

C. P. 720
Bureau en fin de sem aine 

à  Am gui.

Tel. 276Cabano
niMOUSKI.

iDécès. — Mme Louis Lavoie est 
décédée en sa  dem eure le 5 fé­
vrier, à  l'âge de 60 ans. Son ser­
vice et sa  sépulture ont eu  lieu 
en  notre paroisse le 8 au  milieu 
d 'une affluence considérable de 
parents et d'amis. Elle laisse pour 
pleurer sa  perte son mari et une 
nombreuse famille. Nous les pri- ! 
ons d 'agréer nos sincères condo - 1 

léances. ____

.»»» v«««

•» » » v « « «

La Compagnie foRolionne sous le 
contrôle du Gouvernement

IX «

EUDORE COUTURE
L ic e n c ie  o n  d ro it  

N O T A IR E
B u r e a u x  : I m m e u b le  GILBERT

D o m ic ile  : R u e  S t G e r m a in
R IM O U SK I

ai IgSjgggs Iy ibstiZÛ

Pour la i i i
Vente, location et ré p a ra ­
tion de m achines à  écrire, 
m achines à  additionner.

» »»v«< «

Ste-A nne-des-M onts ii GLEASON BELZILE
N O T A IR E

C e s s io n n a i r e  d u  G ro lfo  d e  
L. d o  G . B e lz ilo  (1895-1938) 

E d ific e  B a n q u e  C a n a d i e n n e  N a t io n a l e .  
R IM O U S K I, P . Q .

<

Naissances. — A M . et Mme 
Borromée L'Italien, un fils, bapti- j 
sé le 5 février sous les prénom s ! 
de Joseph-Edmond. Parrain et 
marraine, M. et Mme Octave Lan­
glois, oncle et tante de l'enfant.
Porteuse, Mme Jean-Louis M i-, A S S U R A N C E
chaud, tante de l'enfant. Vol, G laces, Incendie, Automobi-

A M. et Mme Florian Simard, ie _ G arantie, Responsabilité pa- 
une fille baptisée sous les pré- tronale, Responsabilité publique, 
noms de Marie-Jeanne-Violette. Accidents et m aladie.
Parrain et m arraine M. et Mme A-i 
drien Lévesque, cousins de l'en- ] 
font.

. Le 9 février, fut baptisé Joseph- 
Réjean, enfant de M. et Mme A- 
lexandre Dugas. Parrain, Geor­
ges-Aimé Dugas; m arraine, Cé- 

| elle Dugas, frère et soeur de l'en- 
I fant. Porteuse, Mme Thomas Pel- 
I letter.
! V a-et-v ienL
! Fournier, inspecteur sanitaire, est 

allé à  Cap-Chat la sem aine der­
nière.

de Montreal L’Imprimerie Gilbert, Liée,Quand vous entendrez discuter de l’expropriation 
Light Heat & Power, voici quelques faits qu il est bon de vous

en alors.
RIMOUSKI. ■»» »v«« «■

-  Arpenteur -rappeler. Lisez-les maintenant—servez-vous
•» »  » V « « «

LOUIS-LEO DOYON
ARPENTEUR-GEOMETRE 

I n g é n ie u r  Forom lior C o n s e i l
240 Rue St-Germa’.n

l’abonné 
cents le kilowatt-heure

Les tarifs d’éclairage électrique pour 
ont été graduellement diminués de 12% 
en 1908 jusqu’à 9 10 de cent en 1943.

Toi. 324
RIMOUSKI
» » »v«««-S.-Z. COTE, Enr. 

Lucien MORIN, prop.-gérant
RIMOUSKI, P. Q.

B. P. 459

I—  Médecin —
S e /u U c e décembre 1943 par uneUne enquête faite en ■» » i> V « « « -

icompétente et indépendante a révélé que 95% des Dr J.-O. DRAPEAU
M ED E C IN  C H IR U R G IE N  

D o s H ô p i ta u x  d o  P a r i s  
124 ru o  St G e r m a in  

RIM O U SK I

organisation
abonnés de Montreal Light Heat & Power étaient satisfaits du

:

i
service actuel. Ce service s’est amélioré d'année en année. » » » v« « «

Dr O MER LECLERC. M. D.M. Georges
M é d e c in e  g é n é r a l e  o! o b s té t r i q u e .  

S P E C IA L IT E : M a la d ie s  d e s  e n fa n ts .La Montreal Light Heat 
& Power fonctionne sous le contrôle du gouvernement depuis 
35 ans. Durant tout ce temps, grâce à une direction prudente et 
efficace, la compagnie a été administrée le plus économiquement 
possible et s’est acquis la confiance 
l’employé.

iPourquoi ne p as  prendre a v a n ­
tage de notre longue expérience 

Louis-Olivier Roy, m a r  d an s  l'organisation de voyages 
chand, qui était en voyage d'af- 1X17 *®rre ou POT mei? Nous so in­
takes à  Montréal, a  été appelé mes a  votre entière disposition, 
d ’urgence auprès de sa  femme Adressez-vous a  F. Fortier, 
m alade, il a  fait le trajet en a* Agent du Trafic-Voyageur Paci- 
v j0n | fique C anadien, G are du Palais,

Québec, représentant toutes les 
com pagnies de navigation océa­
nique |ainsi que toutes les Agen- 

Noces d'argent. — Le 4 février, ces de  Voyages, ou à  P. E. G in­
line fête familiale a  m arqué le 25e Skas, Agent du District, G are 
anniversaire de m ariage de M. et Windsor, Monkéal.
Mme Isidore Labrie. Le matin, u- 
ne grand-m esse fut chantée, sui­
vie d 'un banquet.

A v a n t-m id i ,  c o n s u l ta t io n s  à  l 'H ô p ita l .  
H e u r e s  d o  B u r e a u :  2 à  4, l 'a p r è s - m id i .  

S o i r é e :  7 à  9 h e u r e s .M.

156, SI G e r m a in .
RIM O U SK IT e l.:  631

de l’abonné comme de »»»v« ««■

I-  Courtier -€

--->i » »v« « «
LE PUBLIC O P P O S É

A L’EX PR O PR IA TIO N
J.-ADEODAT DRAPEAU

C o u t io r  d 'A s s u r a n c e s  G é n é r a le s ,  V ie , Feu# 
A u to m o b ile s .  A c c id e n t  e t  M a la d i e ,  e tc .

; B U R EA U : R u e  L e p a g e ,  p r è s  d u  G a r a g e
, D e s r o s ie r s  & D lo n n o .

T é lé p h o n e  75. 0 ^ Le public s’est déclaré satisfait du service 
que lui a fourni Montreal Light Heat & 
Power. Il est absolument opposé à la mesure 
anti-démocratique de l’expropriation. C’est 

dans cet acte d’expropriation il voit

R IM O U SK I

A VENDRE OU A ECHANGER ; 
| Achats, ventes, échanges de tous

..........I genres de propriétés, par toute la  ;
I province. Pour plus am ples dé-1 
: tails, adressez-vous: ALBINI SAM- 

Lo jeune fils de M. T hom as, SON, agent d'immeubles, C. P. 
Lamarre, de St-Léandre, s 'e s t ,627, Sherbrooke. Bureau. 8 rue 
fracturé un bras la  sem aine d e r  ’ King-Est, a p t  1, téL 1657-M. 
nière en jouant. Il est âgé de 2
an s et demi. .

-*Vsu

J®
de»

Irenes GendreauqO» be- S aint-L éandre9*c\O C
Courtier en fruits et légum es\tide que

une menace contre notre système d’initiative6U® p< 
so»"1 RIMOUSKI, P. Q.

Tel. : Rés. 639; Entrepôt 61dre privée. Il y voit une aventure gouverne­
mentale où l’ingérence politique ne peut que 
produire des résultats désastreux pour 
l'abonné au double point de vue du service 
et du prix à payer.

evi de* »  <>- '»» A ««■\e bVe*
du

\  W«le*

6V>ec * J.A. GENDREAU, O.D.PASTILLESi\QU

« S M I T H »  
$  B R O S .  - »

O P T O M E T R IS T E -O P T IC IE N  —  S A IN T -F A B IE NM P 1IP ; \
♦ J

B U R E A U X  :

A M Q U 1 —  i è m u  LU N D I DU  M O IS . H O TEL L A N G IS  

M O N T -JO L I —  1 e r  LU N D I DU  M O IS . H O TEL C H A M P L A IN  

M A T A N E  —  1 er M A R D I DU  M O IS . H O TEL SIM A R D

T R O IS  P IS T O L E S  —  1 e r  JEU D I DU  M O IS  D E  S H . A  M ID I. HOTEL T R O IS-P IST O L E S

P e t ' o m r  p u b l i e r  d o n t  l.n lérèt do plut de 1.000 ,000  de c i lo y en l  el de i 30 .000  ochonnouei de m C O N T R E  
LA T O U X

NO I R E S ou au M E N T H O L  1 0 e

/
M ( ) \  I R i :  A I .  L K i H T  H  R A T  &  R  O  W M :  R

M * BOUt

( o ) ty > lu la h 'il
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Les h o m m e s  d 'a f fa i r e s  d e m a n d e n t  
u n e  é c o le  d e  c o m m e rc e  

r é g io n a le

ma

— M lle  M a d e le in e  S i L a u re n t  
e s t d e  re to u r  d e  Q u é b e c ,  o ù  e l le  
lu t  l ' in v i té e  de  M . e t M m e  J e a n - 

— M . Je a n  A l la i r e  n o u s  a  q u it té s  M a r ie  D e s ro s ie rs , 
p o u r  a l le r  d e m e u re r  à  M o n tr é a l.  — m . l 'é c h e v in  E lz é a r  C ô té  es t 

— M lle  L u c i l le  H o u d e  es t 1 in v i"  j e v e n u  de  T ro is -R iv iè re s  o ù  i l  a  
té e  d e  s o n  g r a n d ’p è re  M . le  s é n a - • j a i t  u n  s é jo u r  d e  q u e lq u e s  s e m a i-  

E u g è n e  P a q u e t, d e  Q u é b e c . (
— M a d a m e  G é ra rd  D u m a  in  e • — M . e t M m e  T . B e rn ie r  s o n t

p a s s e  q u e lq u e  te m p s  d a n s  s a  la *  p a r t i s  p o u r  M o n t r é a l  a v e c  , . .
m i l le  à  Q u é b e c . je u n e  i i ls  Iv a n ,  q u 'i ls  o n t c o n d u i t  c re d i a u  S é m in a ire  p o u r  e tu d ie r  d e s  M a r c h a n d s  D é ta i l la n ts  d e  R v  s ie u rs  a v a n ta g e s  a  la  c e n t r a l . s y

__M . A n a to le  G a g n o n ,  in g é -  ^  ] H ô te l-D ie u .  O n  s a it  q u e  V e n - le  p ro je t  d e  fo rm e r  à  R im o u s k i u -  m o u s lt i .  d e  la  C h a m b re  d e  C o rn -  l io n  d e  c e t e n s e ig n e m e n t,  le s  é lè -
n ie u r  m in ie r  à  S e p t l le s .  é ta it  e n  ja n t  a  é té  b le s s é  i l  y  a u n e  q u in -  n e  é c o le  d e  c o m m e rc e . I l  e x is te  m e rc e  ju n io r  e t d e s  v i l la g e s  d e  la  v e s  d 'u n  c o u rs  é ta n t  e n  c o n ta c t
v i l le  a u  d é b u t  d e  la  s e m a in e . j z a jn e  p a r  u n  ta x i. d é jà  le  c o u rs  c la s s iq u e ,  l 'é c o le  r e g io n .  U n  m a g n if iq u e  b a n q u e t  a v e c  c e u x  d e s  a u tre s  c o u rs .

— M . Jo se p h  V é z in a .  d e  Q u é -  J _ M m e  P.-È. G a g n o n  e s t e n  d e s  A r ts  e t M é t ie rs ,  l 'é c o le  m o y -  le u r  fu t  o ffe r t  p a r  le  S é m in a ire ,  l 'o n  p a r le  d 'o r ie n ta t io n  p ro fe s s io n -
b e c . é ta it  e n  v i l le  e n  f in  d e  se - v o y a g e  à  M o n t r é a l . e n n e  d  A g r ic u l tu re .  m a is  lo u j  re -  P lu s ie u rs  p ro fe s s e u rs  et m e m b re s  n e lle .  n o u s  s o m m e s  d a n s  u n e  s i-  ,
m a in e . I _ M .  e t M m e  G e o rg e s  D u b é  c o n n a is s e n t  q u e  s e u l l 'e n s e ig n e -  d u  c le rg é  se jo ig n ir e n t  a u x  a s - lu a t io n  b ie n  fa v o ra b le  p o u r  d i r i -

__M lle  B é a tr ic e  M a rm e n  est re -  g0 n , p a r t is  p o u r  la  F lo r id e  o ù  :1s m e n t d u  c o m m e rc e  n a  p a s  re ç u  s is ta n ts .  a e r  n o s  é lè v e s  v e rs  le s  d iv e rs e s
d e  Q u é b e c  o ù  e lle  fu t  l 'h ô -  p a s s e ro n t le  re s te  d e  l 'h iv e r .  to u te  1 a t te n t io n  à  la q u e l le  i l  a v a i t  m .  L e o p o ld  D 'A n jo u  p ré s e n ta  à  c a r r iè re s ,

d e  M . le  b r ig a d ie r  e t M m e  A n -  _ M m e  H . W i ls o n  a  re ç u , à  d ro it .  M .  le  S u p é r ie u r  d u  S é m in u u -  u  n o u s  a v o n s  d o n c  c o n c lu  à
ta n in  T h é r ia u lt .  l 'h e u r e  d u  th é , je u d i,  la  s é m a in e  N o s  é c o lie rs  q u i  se  d e s t in e n t n e  ré s o lu t io n  q u i  a v a i t  é té  a d o p  1 in a u g u r a t io n  d  u n  c o u rs  d e  c o m -

— M . le  D r  S a rto  S ira is ,  d e  R i- d e rn iè re .  a u x  a f fa ire s  d o iv e n t  fa ire  u n  té e  à  l 'u n a n im i t é  p a r  l 'a s s e m b lé e  m e rc e  d e  q u a tre  a n s . u n e  s o rte  d e
v iè re -d u -L o u p ,  é ta it  e n  v i l le  d i-  _ u n-e c o q u i l le  s 'e s t g l is s é e  c o u rs  d e lu d e  c o m p re n a n t  le s  e l d e m a n d a n t  q u 'u n e  é c o le  d e  H ig h  S c h o o l à  te n d a n c e  c o m rn e r-
m a n c h e .  d a n s  u n e  n o te  lo c a le  d u  d e rn ie r  IQ é m e . l l è m e  e t 12è m e  a n n é e s , c o m m e rc e  r é g io n a le  s o it  fo n d é e  à  c i.a le  p lu tô t  q u e  s c ie n t iü q u e  et.

— M l le  L o u is e  Jo n ca s . d e  Q u e -  n u m é ro  et n o u s  a  fa i t  d ir e  « J. P. s a n s  q u o i i ls  se v o ie n t  fe rm é  l a c -  s k i  s o u s  l 'a u to r i té  d u  £ é -  q u a n d  n o u s  a v o n s  e u  l 'o c c a s io n
b e c , e s t e n  v is i te  c h e z  s a  s o e u r  L a b a n e  » a u  l ie u  d e  « L a b n r re  ». cè s  a u x  E c o le s  P o ly te c h n iq u e  et m in a ir e . d e  p a r le r  d e  n o s  p ro je ts  à  M M .
M m e  A lp h o n s e  G a ro n .  | e n  p a r la n t  d e  1 in s p e c te u r  a é n é -  d e s  H a u te s  E tu d e s  C o m m e rc ia le s ,  * ’*• m a *r e  P -'E . G a g n o n  d it  V ic to r  D o ré  et E d o u a rd  M o n tâ t  l i t ,

— M  l 'a b b é  R o m é o  G a m a c h e .  r a l  d e s E c o le s  M o n n a ie s ,  q u i  a  m a is  a c tu e l le m e n t  .=  c o u rs  q _ .  d u e  1 o f re  q u e  n o u s  fa is o n s  a u  i ls  le s  o n t a p p ro u v é s .  A c tu e l le -
d e  Q u é b e c , é ta it  e n  v i l le ,  ré c e n t-  , . is i t é l'E c o le  N o r m a le  d e  R im o n s -  d o n n e  a  l 'E c o le  d e s  F rè re s  d a  S é m in a ire  d e  p re n d re  s o u s  ses m e n t,  a  n o tre  c o u rs  c o m m e r c ia l.

NOTES LOCALES
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le u r nés.
U n  g ro u p e  d o  c ito y e n s  et d 'h o m -  d é lé g u é s  d e  la  C h a m b re  d e  C o rn -  la q u e l le  n o u s  s o m m e s  v e n u s  

c  le u r  m e s  d 'a f fa ir e s  se s o n t ré u n is  m e r -  m e rc e  c a d e tte ,  d e  l 'A s s o c ia t io n  q u ' i l  n o u s  a  s e m b lé  y  a v o i r  p lu -
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s o in s  u n e  é c o le  d e  c o m m e rc e  n o u s  a v o n s  d e u x  p ro fe s s e u rs  q u i  
n 'e s t  q u e  n a tu r e l le  e t ju s te  p - r c e  s o n t d ip lô m é s  d e  l 'E c o le  d e s  H . E.

n o u s , C a n a d ie n s -F ra n ç a is ,  C . e t u n  ro te s s e u r  d 'a n g la is  q u i  
a e v o n s  to u jo u rs  re s te r  u n e  n a t io n  a  f a i t  se s  é tu d e s  d a n s  u n e  u n i-  
e s s e n t ie l le m e n t  c a t f io l iq u e  e . p a r -  v e rs i té  a n g la is e ,  
c e  q u e  le  c ie rg e  est, p a r m i le s  e- 
d u c a te u rs ,  c e lu i q u i  est le  m ie u x  n o u s  a v o n s  à  fa ire  fa c e  e s t q u e

g VS a c ré -C o e u r  n e  v a  p a s  p lu s  lo in  
— M m e  A lb e r t  C a ro n , d e  Q u é "  q u e  la  t>ème a n n é e . Le c o u rs

b e c , es t re to u rn é e  c h e z  e l le  a p rè s  c o m m e rc ia l q u i se d o n n e  a u  t e -  d 116
a v o ir  p a s s é  q u e lq u e  te m p s  à  H i-  n i in a ir e  c o m p re n d  q u a tre  a n n é e s  

B O N N E  D E M A N D E E  m o u s k i c h e z  d e s  p a re n ts .  E lle  é - d e lu d e , m a is  i l  n e  c o m p re n d  p a s
O n  d e m a n d e  u n e  b o n n e  p o u r  ta i t  a c c o m p a g n é e  d e  ses e n fa n ts .  j u j n o n  p lu s  u n e  d o u z iè m e  •> a n

— n é e . L e  p ro ,e t a c tu e l c o n s is te  , , . . .
d o n c  à  d é v e lo p p e r  et a m é lio re r  P ^ p a r e  a  p re n d re  c h a rg e  d e  ce t-  la s  e le v e s  q u i  n o u s  v ie n n e n t  p o u r  
le s  c o u rs  q u i se d o n n e n t  n . iu e . i  -  ie  p a r i ie  d e  l 'é d u c a t io n .  L e  c le r -  le  c o u rs  d e  c o m m e rc e  n o u s  a r r i ­
m e n t o u  à  fo n d e r  u n e  é c o le  sé - 9 e p e u l i a 'u e  a u s s i b ie n  q u e  n  ,m - v e n t  t ro p  v ie u x .  I l  y  a  d e u x

n o m m e ra i,  lo c a le  d e  ^  C 'E .  P o u lN .  d é o u té  d e  G ^ ë - S - d  6  1 A s s e m b lé -  lé g is la t i v e  es,

s i. d i ,  i l .  n o u s  v o u s  o f iro n s  n o tre  d o u x  a n s  e n  re ta rd  d a n s  u n e  ^  s o n  n o u v e a u  h t re  d e  m e m b re  d u  C lu b  d e s

%  , -a n ­

n o - ,  c ro y o n s  q n o  lo  c a t h o l ic ! , - q u e .  C e  r e lo r d  p o u r r o i i  , e  c o rn -  " "  , ,m b re  d  eD” ‘ " '=  d "  a a = " '5'
m e  a u ra  a  fa ir e  fa c e  à  u n e  lu t te  P e n s e r  s ' i l  n 'y  a v a i t  p a s  u n e  c a u ­

se  b ie n  d é p lo ra b le ,  la  n é g lig e n c e ,
, ,. .. . io o r g a n is a t io n  p lu s  c o m p lè te  le  m a n q u e  d 'é la n  a u  t r a v a i l .  Se

p o ra t io n  et e tre  d is t in c te  o u  ê tre  d 'u n e  u n iv e rs ité  r u r a le  p re s e n t»  d e m a n d e - t  o n  p o u rq u o i u n  e n fa n t  
s e p a re e  d u  S o m m a ire  e n  a y a n  ^ ie n  d e s  a v a n ta g e s ;  la  v ie  e n  d e  q u a tr e  ou  c in q  a n s  q u i  é ta it  s i 
sa  p ro p re  m a is o n ,  a f in  q u e  le s  c o m m u n ,  le  c o n ta c t  d e  q u e lq u e s  c u r ie u x ,  v o u la i t  to u t  s a v o ir  e t 
e le v e s  p u is s e n t d ire  q u  î s Ire -  a n n é e s  d e  to u s  c e s  g e n s  est la -  c o n n a î t r e ,  a  p e rd u  to u te  c u r io s i té  
q u e n te n  u n e  e c o le  d o  c o m m e rc e  , 0 r a M e  à  la  b o n n e  a m it ié  e t q u a n d  H a  a t te in t  14 o u  15 a n s  ? 
et n o n  le  S é m in a ire .  Le  c a p ita  10U5 d e v o n s  n o u s  p re s s e r  a u p rè s  C 'e s t  a u x  p a re n ts  à  t r o u v e r  la  
n e c e s s a ire  p o u r ra -  e tre  o b te n u  a u  d e  n o lre  c le rg é  p o u r  m a in te n ir  ré p o n s e .  I l  fa u t  s t im u le r  l 'e n fa n t  
m o y e n  d  u n e  o m is s io n  d e  d e b e n -  c „  hen5  d e  P o n n e  ^ t e n t e .  A

a v is ,  d i i - f l .  i l  ia u t  q u e  to u s  a ie n t  M .  L .-P . St L a u re n t,  d e  L u c e v i l-  
m in im u m  d e  c u ltu re  q u i  le u r  d é p lo re  le  fa i t  q u e  l 'e n s e ig n e -  

p e rm e tte  d e  c a u s e r  d e s  a .n é re n ts  m e n t d u  c o m m e rc e  a  é té  n é g l ig é  
d e s  p ro b lè m e s  a v e c  le s  a u t re s  c la s s e s  d a n s  n o tre  r é g io n  e f s o u h a ite  

c o u rs  d e  lO è m e  e t l l è m e  a n n é e s  d e  la  s o c ié té . l 'a n g la is  s o it  e n s e ig n é
n -  a - « y y - iH o n to llp m ^ n t à  R i- 0111 d é jà  é té  d o n n é s  m a is  a b a n  M . le  c h a n o in e  G e o rg e s  D io n -  v e s  p a rc e  q u e  c e lle  la n g u e  

P A R F U M  P U R  D 'O R IE N T . —  j R e c e d e  ° c c l„ r  - r ô m o te  re n -  d o n n é s  p a r  la  s u ite  et. to u t e n  se  ne. s u p e r ie i  t d u  S é m in a ire ,  es t in d is p e n s a b le  o ù  q u e  l 'o n  a i l le .
E x q u is , m y s té r ie u x ,  d u ra b le .  D é - 1’yi 0 'ds 1 e , . . .  ‘ <, d is a n t  . 'v o r a b le  a  la  fo n d a t io n  h e u re u x  q u e  le s  c i t o y . n s  a ie n t  H y  e u t d 'a u tre s  d is c o u rs  p a r
v e lo p p e  u n  a t t r a i t  i r r é s is t ib le ,  p u is -  d u  d e s  lu n e ra u ic s  w  , • _ d 'u n e  é c o le  r é g io n a le ,  i l  v o u d r a i t  c n o is i  u n e  s a , . ,  d a n s  le  S é m in a l-  M - G e o rg e s  M a s s o n . M . B e a u d e t.
s o n t  e t t r o u b la n t .  C h a rm e  v o tre  ------------------------------------------------------------------  q u e  le s  é tu d e s  à  l 'é c o le  d e  la  re  p o u r  d is c u te r  d u  p ro je t  d e  la  M .  G e o . D e  C h a m p la in ,  a d m in is -
a m o u r .  B o u te i l le  1 d r .  S I .00. p a r  | *  n r n n h q in p  0 ARU lAOnP fl P C o m m is s io n  S c o la ire  s o ie n t  p o u s -  .o n à a t io n  d u n e  é c o le  d e  c o m m e r -  t r a te u r  d u  S a n a to r iu m  d e  M o n t-
m a l le .  p o r t  p a y é .  (G ro s  é c h a n t i l -  L û  P l u u " a m c  u a t l ip u t i i iv  u u  se e s  ju s q u 'e n  d o u z iè m e  a n n é e  ce ; c 'e s t  la  u n e  m a rq u e  c e  c o n -  Jo l i - M . G le a s o n  B e lz ile , M . P a u l
Io n  SO.25 .) E m b a lla g e  d is c re t ,  g a -  S O U S C IID tiO flS  A S3 U lO iX "  p ° u r d o n n e r  l 'a v a n ta g e  à  c ^ u x  î ia n c e  e n v e rs  le s  a u to r ité s  d u  S é- L a v o ie ,  p ré s id e n t  d e  la  C h a m b re
ra n tL  1 “  . . . , q u i  n e  p e u v e n t  p a s  f r é q u e n te r  m in a i r e  e t i l  le s  e n  r e m e rc ie .  S i d e  C o m m e rc e  de s  J e u n e s . O v id e

C o m m a n d e z  à : I R O U ^B SB I 6 f 3  3 H llllO U S K l l 'é c o le  d u  S é m in a ire  d e  se p ré p a -  je  c o m p re n d s  b ie n ,  d i t - i l .  c 'e s t
P A R F U M E R IE  ID E A L E , E n r - .  ^  , , r e r  e u x  a u s s i p o u r  l 'a v e n i r .  i  o r g a n is a t io n  s u r  ur. e b a s e  s o l d e  B ic-

C a s e  1352, Q u e b e c , P. Q . | ) 3 [  IBS UN. 0 6  u O iÛ lllU  M . P a u l H u b e r t  d é c la re  q u 'e n  e t e f f ic a c e , le  d é v e lo p p e m e n t  U n  c o m ité  d 'é tu d e  a  é té  fo rm é
--------- ----------------------- — - L e s  C h e v a l ie r s  d e  C o lo m b  d e  g é n é r a l le s  é tu d e s  d a n s  le s  c o u -  a u s s i r a p id e  q u e  p o s s ib le  d u  d e s  p e rs o n n e s  s u iv a n te s :  le  P ré s i-

P O U R  T R O U V E R  V O T R E  ID E - R im o u s k i se s o n l c h a rg e s ,  c e tte  v e n ts  d e s  je u n e s  f i l le s  s o n t p o u s -  c o u rs  d e  c o m m e rc e  d e  q u a tre  a n -  d e n t  d e  la  C h a m b re  d e  C o m m e rc e  
A L  ? D e s  a m is , es ?... V o u s  m a -  a n n e e  d e  la  c a m p a g n e  d e  so u s - sée s  p lu s  lo in  q u e  d a n s  le s  é c c - n e e s . q u e  v o u s  d e s ire z . A n c ie n -  S e n io r ,  le  P ré s id e n t d e  la  C h a m -  
r ie r  ?... V o u s  d is t r a ir e  ?... V o u s  m s - c r ip t io n s  i o c a i e a  l 'o e u v r e  d e  la  le s  d e s  g a rç o n s ;  to u te fo is  à  é n s m e n t.  n o u s  a v io n s  u n  c o u rs  d e  b re  d e  C o m m e rc e  J u n io r, le  P ré s i
t r u ir e ? . . .  e tc . F a ite s  p a r t ie  d e  n o - C r o ix . R o u g e - A  u n e  d a te  q u i  n 'e s t c o le  d e s  g a rç o n s  d e  M o n t-J o li,  i l  d e u x  a n s . m a is  c 'é ta it  u n  c o u rs  d e n t  d e  l ’A s s o c ia t io n  d e s  M a r ­
tre  s o c ié té  e t a b o n n e z -v o u s  a u  encor3  d é te rm in é e  m a is  q u i  se  fa i t  u n e  l l è m e  a n n é e . I l  c ite  tro p  c o u r t;  to u te fo is , d a n s  le s  d ix  c h a n d s - D é ta i l la n ts .  M . A r t .  R io u x  
}O u rn a l « L e  C a rn e t  b o rn a i » s e m  p ro b a b le m e n t  le  27 fé v r ie r ,  a u s s i le s  é c o le s  d e  M o n t  S t P ie r -  d e rn iè re s  a n n é e s  n o u s  n 'a v io n s  s e c ré ta ire  d e  la  C h . d e  C o m m e r -  
(S1.00 p o u r  u n  a n ' .  O r g a n is a t io n  ^  c h e v a l ie r s  d e  C o lo m b  p a s s e -  re , d e  S te - t i la n d m e  e i de  q  .1- P -=  c ra in te  a  iv o u e r  q u e  l 'é lè v e  c e  d e s  Ja u n es . M M .  B e a u d e t e t 
s e n e u s e , d is c re t io n  a s s u ré e . N o u s  ^  le s  r a i s o n s  a f in  d e  p e r-  q u e s  a u tre s  p e t ite s  lo c a l i té s  o ù  a v a i t  p a s s é  d e u x  a n n é e s  p ro f i ta -  D e  C h a m o la in .  d e  M o n t  J o li. M . 
a v o n s , d e s iro n s ,  e t a c c e p to n s  d e s  c e v o ü . Jes s o u s c r ip t io n s  d e s  c i-  11 se d o n n e  d e s  c o u rs  de  lû e m e  e t L ie s . I l  y  a  d e u x  a n s . n o u s  a v o n s  L .-P . S t-L a u re n t.  d e  L u c c v i l le .  M . 
m e m b re s  d e  to u t  e n d ro it  d u  U  to y e n s  p o u l  c e tte  oeU v re  b ie n ia i-  " o r n e  a n n e e  et o u  la s  r é s u lta ts  é tu d ié  le  p ro b lè m e ,  e t le s  c o n -  W i l i r i d  Q u e lle , ,  d e  B ic ; M . P .-E . 
n a d a  e t d e s  E ta ts  U m s . ^ o u r  a o  s a n (e  d o n t to u i le  m o n d e  c o n n a î t  o b te n u s  s o n t trè s  s a t is i i is a n t s .  e lu s io n s  q u i  se s o n t p ré s e n té e s  à  G a g n o n .  M . le  s u p é r ie u r  d u  S é- 
io i Is  c o m p le ts ,  lis te s  d e  m e m b re  in te n a n , le s  m é r ite s .  D a n s  to u te  la  r e g io n  i l  y  a  e n v i-  n o tre  e s p r it  s o n t q u e  l 'o rg a n is a -  m in a i r e .  M . L é o p o ld  D 'A n jo u .  M .

m a i^  à  la  c o n d it io n ,  a jo u te  t i l ,  p lu p a r t  d e s  m u n ic ip a l i t é s  d  a v o ir  d u  c o u rs  c o m m e r c ia l d e  R im o u s -  S
q u e  ce tte  é c o le  ré g io n a le  n -  d o n  u n  c o u rs  d 'é tu d e  a v a n c é ;  le s  é- k i .  M .  A lb e r t  M ic h a u d .  M .  le  c u -
n e  p a s  u n  d ip lô m e  a v a n t  la  f in  L v e s  n e  se re n d e n t  p a s  e n  a s - r é  C . E u g . P a re n t, p ré s id e n t  d î  la  P a ra d e  d e s  c o s tu m e s , c o u rs e  s u r-
d e  la  d o u z iè m e  a n n é e . sez g ra n d  n o m b re  ju s q u 'à  la  t in  C o m m is s io n  S c o la ire  d e  R im o u s -  p n s e ' . . .  , .

L a  r e u n io n  é ta it  c o m p o s é e  d e  d u  c o u rs . U n e  a u t re  c o n c lu s io n  à  k i .  N o u s  in v ito n s  to u s  le s  je u n e s

J#'k i.m e n t
__M m e  R o m u a ld  D io n n e  a  r e ­

ç u  à  l 'h e u r e  d u  th é , je u d i.
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U n e  d e s  d it i ic u lté s  a u x q u e l le s

m a is o n  
T e l.

o u v ra g e  g é n é r a l d a n s  
p r iv é e .  R é fé re n c e s  e x ig é e s . 
339, R im o u s k i.

i
ISLE SUCRE E S I RARE ! j p a rc e  q u i se 

c o m m e rc e .
M . P .-E . G a g n o n ,  c . r „  m a ir  d e  

R im o u s lt i,  est d 'a v is  q u e  c e tte  é- 
c o le  d e v r a i t  ê tre  ré g io n a le  e t so u s  
le  c o n t rô le  d u  S é m in a ire .  
B e a u d e t, d e  M o n t-J o li,  c ro it  q u e  
c e lle  é c o le  d e v ra i t  ê tre  u n e  c o r-
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S U -A C H E T E Z  e t e m p lo y e z  

C H IN E  » u n  b o n  s u b s t itu t  d u  su - 
. L IQ U ID E . A g r é a b le  a u  g o û t  

S u c re  to u s  b re u v a g e s  c h a u d s  o u  : 
f ro id s .  E c o n o m is e  le  s u c re  d a n s  
p a t is s e r ie s ,  c é ré a le s ,  c o m p o te s . 1 1
d e s s e rts , e tc . A ID E  A U  R A T IO N *  | 
N E M E N T . D ire c t io n s  a n g la is  e t 
f r a n ç a is .  (E c h a n t i l lo n  s u r  d e m a a -  j 
d e  10 c ts ) .  E m b a lla g e  g a ra n t i .  1 
L iv r a is o n  r a p id e .  P R IX  M A L L E  j 
P A Y E E . B o u te il le  2 oz. (1 -5 0 .7 5 ' j 
(6 -5 4 .2 5 ) (1 2 -5 8 .0 0 ). B o u te i l le  16 j 
oz. (1 *5 4 .0 0 ).

A d re s s e z  c o m m a n d e s  a v e c  b o n , j 
m a n d a t  à

L e s  B O N S  P R O D U IT S , E n r . j.
351, B lv d .  C h a re s t ,  Q u é b e c ,  P .Q .

e n  lu i  r e m e t ta n t  so nM l le  C a n a d a

exe ' &  m M .

¥ te r r ib le .
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t pour liâmesVÂ
p o u r  q u  i l  a it  d e  l 'é la n  a u  t r a v a i l .m o n

lu re s . v
- .-rM .  G e o rg e s  M a s s o n  d é p lo re  le  

f a i !  q u 'à  l 'é c o le  d e s  F rè re s  d u  
S a c ré -C o e u r ,  à  R im o u s k i,

u n à
B A S  d e  c rê p e , e n t iè re ­

m e n t  fa ç o n n é , S u n b lo n d .

3 rfeg y!» S S Le u e  
a u x  é lè - A ■5**.M, Fernand ûubéHuile de Charme No 40 C A'est $ U 5,NI
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SIM h- P ic a - s u n .  s u n g a y  et

Il b la n c .
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S in c la ir ,  e t W i l f r id u«O u e lle t ,  d u

7 9c , et 93cCHIFFON, 8 ',2 ù 10U, teintes \ î le s

B A S  d o  f i l  m e rc e r is é ,  s h y c jlo  e t n o ir

$ 1 .2 5u c h e n n re  d o  la in o .  R ic a -s u n ,  S ta r - g a yB A S  on

59c.B A S  " S p u n  R a y o n "  S h y g lo
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M A C H IN E R IE  D E  M O U L IN  A  S C IE  
E Q U IP E M E N T  D E  C A M P  

S to c k  é n o rm e  d e  m a c h in e r ie  
n e u v e  e t u s a g é e  p o u r  m o u lin s  à  
B c ie , c o u r ro ie s ,  p o u l ie s ,  a rb re s  d e  
c o u c h e  e tc . C o u v e r te s ,  l i ts ,  m a te ­
la s ,  c a b le  e tc . D e m a n d e z -n o u s  in ­
fo rm a t io n s .  N o u s  p o u v o n s  v o u s  
ta ir e  é p a rg n e r  d e  l 'a r g e n t

M .  Z a g e rm a n  &  C ie  L im ité e ,  
B a r v ie w  R o a d ,

O t ta w a ,  O n t

'
. Fausse nouvelle

P a r  e r re u r  d ' in fo r m a t io n ,  n o u s  
a v o n s  a n n o n c é  la  m o r t  o u tre m e r

g e n s  e t je u n e s  f i l le s  q u i  v e u le n t  
p a r t ic ip e r  à  ces d if fé re n te s  é p re u -

d e  s 'a d re s s e r  à  L o u is  A q u in ,  d u  l ie u te n a n t  C la u d e  G a g n o n ,  d e  
♦ Al. 739 S 31 o u  P. E. M a r t in ,  te l.  M o n t-J o li.  I l  n 'a  é té . e n  ré a li té .

q u e  b le s s é  lé g è re m e n t.

JE U D I S O IR  
24 fé v r ie r LA GRANDE PITIE g u e n a y .  G a s p é -N o rd ,  G a jp é -S u d ,  

l ie s  d e - la -M a d e l- s in e  et M a ta n e .
« C e tte  m o t io n  

in te re s s e  a u  p lu s  h a u t  p o in t  m o n
c o m té  d e  M a ta n e  e t la  G a s p é s ie  la  l ig u e  m i l i t a i r e  d u  B a s  S t E a u -  m e t  d 'e t re  très  in té re s s a n t  et n o u s

' a n  g e n e ra le .  L e s  v o ie s  d e  c o m -  r e n t ,  a v a n t  la  s é r ie  d 'é l im in a t io n ,  s o l l ic i to n s  to u te  la  p o p u la t io n  d e
m u n ic a t io n s  m a n q u e n t  d a n s  n o tre  a  e u  l ie u  d im a n c h e  le  20 fé v r ie r  se  re n d re  e n  fo u le  p o u r  f a ir e  d e  m p n d p  n t  n i iv  f r a ie
r é g io n .  L e s  to u r is te s  s o n t a t t ire s  e n tre  le  c lu b  d e s  F u s i l ie r s  d u  S t- n o s  o rg a n is a t io n s  s p o r t iv e s  u n  H a lo
e n  G a s p é s ie  p a r  la  b e a u té  d u  L a u re n t  e t le  C o rp s  d e s  P ré v ô ts ;  t r . s  g ra n d  s u c c è s . L e  ju o e  d e  p a ix .  M ,  L é o n  B o n -
p a y s a g e .  C e  d e rn ie r  e s t s u p é r ie u -  c e tte  p a r t ie  m it  b e a u c o u p  d e  r i -  .............—---------------  — c h a rd ,  s ie a e a t- t  e n  la b s e n c e  d u

m a o is t r a t  d e  d is t r ic t  à  S a in te -A n -

HOCKEY A ['ARENA v e s

HUGUEÎTE OLIGNY 
JOSE FORGOES

DE LA GASPESIE . m . g a g n o n .- - 15.
■Je g ra n d  F e s t iv a l S p o r t if  p ro -  EL a  d e rn iè re  p a r t ie  d e  h o c k e y  d e

i Condamné à $10  d 'a-O U E b E 'J , (P a r  Jos L a V e rg n e  
c o r re s p o n d a n t  p a r le m e n ta ire  d e  
la  « P a ir ie  *>>. —  L a  s é a n c e  d u

ROLAND CHENAIL
A G E N T S  D E M A N D E S  

S i v o u s  d é s ire z  d o u b le r  v o t re  
r e v e n u  e n  c o n s a c ra n t  v o s  lo is ir s  
à  la  v e n te  d e  n é c e s s ité s  q u o t i -  j 
d ie n n e s ,  n o u s  a v o n s  u n e  p ro p o -1 
s i t io n  in té re s s a n te  à  v o u s  fa ire ,  j 
L a  p lu s  a n c ie n n e  e t la  p lu s  p u is ­
s a n te  C o m p a g n ie  d u  g e n re .  P ro ­
f i t s  s u b s ta n t ie ls  d è s  v o s  d é b u ts . 
A d re s s e z  v o tre  d e m a n d e  à  L A  
C O M P A G N IE  J.-R . W A T K IN S .  | 
D é p t  Q C -R 2 A , 2177 M a s s o n , 
M o n t r é a l .

d a n s HI le v r ie r ,  a  VA s s e m b lé e  le g is ­
la t iv e ,  tu t e n t iè re m e n t c o n s a c ré e

r h i n . tU a n e i t a Î eUG a g ^o 0n 0 d e p u C!e  f e a  to u s c e u x  q u e  I o n  v o it  d a n s  v a i l le  e n tre  le s  d e u x  é q u ip e s  se  f l  [ f l  CHAMBRE CE COMMERCE
d e  M a ta n c  p o u r  l 'U n io n  N a l io n a -  lcS  P û yS  d  L u r ° p e ' ‘ e m » n a  a u  s c o re  d e  7 "6 p o u r  le s

(S u ite  e n  p a g e  4 ) F u s ü .e rs ,

HONNEUR AU MERITE
n e  d e s  M o n ts ,  a  c o n d a m n é ,  le  11 
fé v r ie r ,  M . G é ra r d  S e rg e r ie , d e  
S t O c ta v e  d e  l 'A v e n i r ,  c o m té  d e  

C e s  jo u rs  d e rn ie rs ,  la  C h o m -  G a s p é  N o rd ,  à  S10 d 'a m e n d e  p lu s  
b re  d e  c o m m e rc e  d e  S le  A n n e  d e s  i es f r a is , p o u r  a v o ir  p r is  e t  c o r r  
M o n ts  a  te n u  u n e  a ra n d e  " s s » m -

DE STE-ANNE-DES-MONTSa d a p ta t io n  d u  f i lm  c é lè b re  
« So P r o u d ly  W e  H a i l  »

le .
O n  s a it  q u e  l ’h o n . A d é la r d  G » d -  

b o u t  e t T h o n . M a u r ic e  D u p le s s is  
é ta ie n t  a b s e n ts  d e  la  C h a m b re ,  
é ta n t  a l lé s  a u x  fu n é r a i l le s  d u  s é ­
n a te u r  A r th u r  S a u v é , a n c ie n  c h e f 
d e  l 'O p p o s it io n ,  à  Q u é b e c . M . 
B o u c h a rd  re p ré s e n ta it  e n  C h a m ­
b re  M . G o d b o u t  s t M . G a g n o n

L a  d é m is s io n  d u  m e i l le u r  c lu b

CJBR CHNCHRS d e  la  l ig u e  m i l i t a i r e  d u  B a s  St- 
L a u re n t ,  le  V .  T . S ., d e  R im o u s k i 
s e ra  trè s  re g re tté e , c a r  c e tte  é q u i ­
p e  se  c o m p o s a it  d e  jo u e u rs - é to i­
le s  d e  la  l ig u e ,  te ls  q v e  C a m p b e l l

s e rv é  u n  e m p lo i c h e z  A r th u r  R o y , 
b lé e  à  la  s a lle  d u  P a la is  d e  Jus- p ro p r ié ta ir e  d e  m o u l in  à  s c ie , d e
t ic e  s o u s  la  p ré s id e n c e  d u  D -  1 - P e tit-F o n d s . C a p -C h a t ,  s a n s  a u
E m ile  R io u x . C e  r a l l ie m e n t  r é u n is -  p r é a la b le  s 'ê tre  m u n i  d 'u n  p e rm is

. .  , t  u i  c  o '  s a it  q u e 'q u e  t r o n t» - c in q  m r m - e s  d u  S e rv ic e  S é le c t if  n a t io n a l  l 'a u -
— N o u s  a p p re n o n s  a v a c  r e g r e t  T re m b la y ,  S c u l l io n ,  H e b e r t ,  P re s  d e  j a  C h a m b re , q u i,  q u o iq u e  ie u -

p re s e n ta it  s o n  c h e f, M . D u d 1c s s *s. m o r t  d e  NI. TA?alstan G o u le t ,  s e a u lt  e t n o m b re  d  a u tre s  jo u e u rs ,  e n c o re , s 'a f f i rm e  d é jà  u n  o r*
L a  s é a n c e  fu t  fo r t  p a is ib le .  P r i-  a n c ie n  m e u n ie r  b ie n  c o n n u , d e  q u e  to u s  le s  a m a te u rs  d u  h o c k e y  g a n j s m e  v i t a l. L a  p r in c ip a le  ré s o -

re n t  p a r t  à  la  d is c u s s io n  d e s  m e m *  P o in te *a u -P è re ,  s u rv e n u e  à  1 H o -  re g re t te n t ,  c a r  le u r  je u  é ta it  d  u n  lo t io n  .a d o p té e  fu t e n  f a v e u r  d e
b re s  d e  1 O p p o s i t io n  et u n  s e u l p i t a l  S t-J o s e p h , je u d i.  I l  é ta it  â g é  rè s  g ra n d  e s p r it  s p o r t i f ,  ce  q u  ls  l 'a g ra n d is s e m e n t  d u  c h a m p  d 'a c - B le s s é . —  M . A d r io n  G  iro n , d e  
m e m b re  d u  g o u v e rn e m e n t ,  t h o n , d e  77 a n s . S es  fu n é r a i l le s  a u ro n t  o n t  p ro u v é  e n  d é fa is a n t  le  c lu b  d e  l io n  d e  la d ie  C h a m b re  q u i  c o m -  S h G a b r ie l ,  a  é té  b le s s é  à  la  f i-
P e r ra u lt  C a s g ra in .  l ie u  s a m e d i.  L u i s u r v iv e n t  s o n  é - d e  la  R .C .A .F . d e  M o n t-J o li,  d a n s  p r e n d r a  d é s o rm a is  to u t  le  d is t r ic t  g u re ,  lu n d i,  a lo r s  q u ' i l  a l la  p e r ­

i l  se  p ro d u is i t  c e p e n d a n t  u n e  p o u s e  « A n n a  R u e s V  a in s i  q u e  u n e  p a r t ie  d 'e x h ib i t io n ,  m e r c r e d i é le c to ra l d e  G a s p é  N o rd .  te r  s e c o u rs  à  u n  c a n i f  u fa is a n t
d é c la ra t io n  im p o r ta n te ,  à  u n  m o -  p lu s ie u rs  e n fa n ts ,  e n tre  a u tre s  r o ir  le  16 fé v r ie r ,  p a r  u n  s c o re  d e  M .  R o la n d  L a m o n ta g n e  d o n n a  le  t ra n s p o r t  d e  la  g a s o lin e ,  e n l i -
m e n t  d o n n é , d e  la  p a r t  d e  M . R e n é  n o tre  c o n c ito y e n  M . R a o u l G o u le t .  à  4. L a  r c  sV’ o n  d e s  é q u ip e s  e s t j e c o m p te  re n d u  d u  v o y a g e  q u ' i l  sé  s u r  la  ro u le .  O n  t ra n s p o r ta  le
C h a lo u lt ,  s u r  u n e  q u e s tio n  d e  M . — A  S t L é o n  le  G ra n d ,  le  15 lé -  d o n c  la  s u iv a n te  m .a m te n a n t :_  f j t Q u é b e c  a v e c  M . L é o n  B o u -  b le s s e  c h e z  M . le  D r  L e b la n c .
U n e s im e  G a g n o n .  N i. C h a lo u l t  v r ie r ,  à  lu g e  d e  78 a n s  et 4 m o is ,  R. v A . F. 7 c h a rd ,  p o u r  a s s is te r  a u  c o n g rè s
d é c la ra  « q u ' i l  n e  p a r la i t  p a s  a u  e s t d é c é d é e  M m e  T h o m a s  lm -  P r R d e  j a  F é d é ra t io n  d e s  C h a m b re s  g a 'io n  H» H  -
n o m  d e  M . M a x im e  R a y m o n d .. .»  b e a n l t  ( L x o r ie  S lL o u is b  S es fu -  *"" s - S tL a u r e n t  5 d e  c o m m e rc e , te n u  a u  C h â t? a u  n a l  d e  la  G a s p é s ie .

L A  S E A N C E  n é r a i l le s  e u re n t  l ie u ,  ce  m a t in .  L 'o u v e r tu re  d e  la  s é r ie  d 'é l im i-  F ro n te n a c  a u  c o u rs  d u  m o is  d e  M M .  L é o n  b o v
O n  p ro c è d e  to u t d 'a b o r d  à  la  — U n  d e s  c i to y e n s  le s  m r u x  n a t io n  a u ra  l ie u  d im a n c h e ,  le  20 d é c e m b re . I.e s  q u e s t io n s  q u e  le s  L a m o n ta g n e ,

d is c u s s io n  d e  la  m o t io n  d e  M . O - c o n n u s  e t e s t im é s  d e  S t-M c ïs e  f é v r ie r  d é lé g u é s  e u re n t à  p ré s e n te r  à  ce  C h a m b re ,  so  s o n t a c q u it té s  d e
n è s im e  G a g n o n ,  q u i se l i t  c o rn -  v ie n t  d e  d is p a ra î t r e  s n  la  p e rs o n -  L e s  é q u ip e s  P ré v ô ts  e t F u s i l ie r s  c o n g rè s  é ta ie n t  le s  s u iv a n te s :  1.—  le u r  m is s io n  à  le u rs  res  f ra is ,  
m e  s u it :  n e  d e  M . D a m a s e  V e r r e a u l . I l  é -  d u  S t L a u re n t  v o n t  jo u e r  d 'a b e r d  L 'é lo c t r i f ic a t io n  d e  n o s  c o m p a g n e s  e n  p a y a n t  d e  le u r  b o u rs e  to u te s

1 Q u ' i l  s o it  p ro d u it  e t d é p o s é : la i t  â g é  d e  76 a n s  e t le  n è re  d e  e n  s e m i- ' in c lo  (2  d a n s  3> e t le
C o p ia  d e  to u te  c o r re s p o n d a n c e  M . Z é p h ir in  V e r r e a u l i ,  c h e f d e  la  'r ' ,m n u o " r  d ? -

le  g o u v e rn e m e n t  S û re té  P r o v in c ia le

P.M

I U /,v"t .'Ib '- •'
AI

to r is a n t  à  c e  fa ire .re *

Saint-Gabrie!s
X

A UA U X
X
X

R I M O U S K O I SC A R T I E R X
X
X
X

L e s  19 -21 -22  fé v r ie r
L e s  2 1 -22 -23  fé v r ie r

ChatterboxUn de la Cannebière d u  P a rc  N a t io -a v e c  Joe-E . B ro w n , J u d y  
C a n o v a ,  R o s e m a ry  L a n e

L 'a c t io n  se  p a s s e  s u r  u n  
" D u d e  R a n c h " .  C 'e s t  s a n s  
c o n t re d it  la  m e i l le u re  c o m é ­
d ie  d e  ç a  g e n re , ja m a is  p a s ­
sé e  à  n o tre  th é â tre .

V o u s  v e r re z  a u s s i u n e  c o ­
m é d ie  e t u n  s u je t  c o u r t .

sa v e c  A l ib e r t ,  G e rm a in e  
R o g e r, R -e llys .

C 'e s t u n e  c o m é d ie  m u s i­
c a le  d ' in s p i r a t io n  m a r s e i l la i ­
s e . —  V o u s  v e r re z  a u s s i le s  
re p o r ta g e s  e t c o m é d ie .

; • »rr^ *V R o la n d  
d é lé g u é s  d e  la!

e n  c o n t in u a n t  la  c o n s tru c t io n  d e  le s  d é p e n s e s  d u  v o y a g e .  I ls  fu re n t
la  l ig n e  d e  t r a n s m is s io n  d e  la  re m e rc ié s  e t fé l ic i t e r  d »  le u r  d é -

à  St G a b r ie l ,  t r e ra  a v e c  le  R C A F  p o u r  la  s é r ie  c o m p a g n ie  d e  P o u v o ir  d u  B a s  S i-  v o u e m e n t  p a r  le  p ré s id e n t  M . J.*
e t d e  lu  R é v . M è re  L o u is -A le x is ,  d 'é l im in a t io n  f in a le  q u i  s e ra  d e  3 L a u re n t  d e  S te -F é lic ité  ju s q u 'à  E m ile  R io u x .

S t-J o a c h im  d e  T o u r e l le :  2 . — L 'é -
la rg is e m e n t  d u  B o u le v a r d  P e r-  f i lé  d e  c e tte  a s s e m b lé e  p o u r  fa ir e  

G R A N D E  SOIR RE P P C R T V E  A  r o n  d e  M a ta n e  ju s q u 'à  G .a s p é ; a d a p to r  p lu s ie u rs  r é s o lu t io n s  im -  
T'ATTNt DE RTMOURKI

S »  T - n r - » '
é c h a n g é e  p a r
d e  la  p ro v in c e  d e  Q u é b e c ,  a u ­
c u n  d e  se s  m e m b re s  o u  o f f ic ie rs ,  d e s  S e rv a n te s  d e  J é s u s -M a r ie  à  d a n s  5. 
a v e c  le  g o u v e rn e m e n t  d u  C a n a -  L o n g u e u i l .  S o n  s e rv ic e  a  é té  
d a .  a u c u n  d o  se s  m e m b re s  o u  o f- c h a n té  je u d i,  
f ic ie r s ,  e t to u te  p e rs o n n e , s o c ié té
o u  c o rp o ra t io n ,  d e p u is  le  1er ja n -  fé v r ie r  M m e  L é o n  B é la n c o r  ( A d é -  
v ie r  1940 ju s q u 'a u  2 f é v r ie r  1944 l ia  J e a n ) ,  â q é e  d e  63 a n s . 
in c lu s iv e m e n t .

L a  C h a m b re  a  é g a le m e n t  p r o ­i e s  2 4 -25 -26  fé v r ie r L e s  2 3 -2 4 -2 5  fé v r ie r

Flight tor Freedom La vie est magnifique r s i d é c é d é e  à  J t  S im o n . 1» 17 3 .— L a  c o n t in u a t io n  d u  c h o m in  d e  p o r ta n te s ,  ta n t  r é g io n a le s  q u e  lo ­
fe r  d e  M a ta n e  à  S to -A n n e  d e s  c a le s .  S u r  p ro p o s it io n  d u  L t G é -  
M o n tv  en  lo n g e a n t  le  l i t t o r a l  e t r a r d - C .  G a g n o n ,  s e c o n d é  p a r  M .

a v e c  R o s a lin d  R u s s e ll,  F re d  
M a c M u r r a y ,  H . M a r s h a l l  

C 'e s t  l 'h is to ir e  d e  la  c é lè ­
b re  a v ia t r ic e  A m e l ia  E a rh a r t ,  
d is p a ru e  a u  c o u rs  d 'u n e  e n ­
v o lé e  a v a n t  l a  g u e r re .

A u s s i le  10e é p is o d e  d e  
" S p y  S m a s h e r "  e t c o m é d ie .

a v e c  Je a n  S e rv a is ,  K a t ia  
L o v a ,  R o b e r t L y n e n .

C e  f i lm  -est u n  s u c c è s  d e  
l 'é c ra n  f r a n ç a is .

V o u s  v e rre z  a u s s i le  2e é- 
p ls o d e  d e  " K in g  o f th e  M o u n -  
i ie s "  e t u n e  c o m é d ie .

A ! '•  - '• "« ilo n  d u M a r d i  G ra s
P » s  lo *é,rTi ° r  à  8 h .  30.

A t t r a c t io n s :  L e s  a t t r a c t io n s  s u i-  d e  S te -A n n o -d o s -M o n ts  à  G a s p é  L é o n  B o u c h a rd ,  m a ire ,  i l  fu t ré s o -
e n  s u iv a n t  l ' in té r ie u r  d u  p la te a u  lu  q u 'u n e  d e m a n d e  s o it  fa ite  a u -  

a in s i q u 'a u x  m o y -  — A  M o n t - e n l r » s  jo u rs  d » r -  C O U R S E S : P a t in s ,  S k is ,  R a q u e t-  g a s p é s ie n ,  c e  q u i  p o u r r a i t  d o n *  r r è s  d e  la  R é g ie  d e s  S e rv ic e s
a n s  d e  d é fe n s e  e t d e  p ro te c t io n  n ic r s  e s t d é c é d é  M . le  D r  W i ’ f r id  te s . B ic y c le t te s .  r -e r  n a is s a n c e  à  p lu s ie u rs  g ra n d e s  P u b l ic s  d a n s  le  b u t  d e  fa ire  a -
m ’ t i ta ire  d e  c e tte  p a r t ie  d e  la  P a ro le !  m é d e c in  e t a o e n t  d e s  In -  P A T IN n G E  D E  F A N T A IS IE ,  p a ro is s e s  a g r ic o le s  e t c o n t r ib u e r  g r a n d i r  le  te r r i to ir e  a c tu e l le m e n t
p ro v in c e  c o m p re n a n t  le s  c o m té s  d ie n s  à  E a rs im is .  I l  é ta it  â g é  d e  S O U Q U E S  A  L A  C O R D E . é g a le m e n t  a u  d é v e lo p p e m e n t  m i-  o c t ro y é  a u x  ta x is  e n  g é n é ra l,
d e  B o n a v e n tu re ,  C h a r le v o ix S a -  66 a n s . , A T T R A C T IO N S  S P E C IA L E S  : n ie r  d e  la  r é g io n ;  4.—La proion- <A s u iv r e )

o->

e t se  r a p p o r ta n t  'u n é rc r il le s  a u ro n t  l ie u  
a u x  m o y e n s  e t fa c i l i té s  d e  c o rn -  m o n .  lu n d i ,  
m u n ic a t io n s .

à  S t S i­
v a - ==rnn< o ré r - 'n té e s :


